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Le cahier Fiches descriptives : Des exemples concrets

Le Kit d’animation
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www.oedc.qc.ca 

https://madaquebec.com/mediatheque/les-guides/  

1 2

3 4

1

2

3

4

http://www.oedc.qc.ca
https://madaquebec.com/mediatheque/les-guides/


4 LISTE DES ACRONYMES



5

TABLE  
DES MATIÈRES
Liste des acronymes 

Introduction

Fiche #1    – L’échange de services

Fiche #2    – L’entraide par la colocation supervisée

Fiche #3    – Habitation communautaire pour aînés hors certification

Fiche #4    – Habitation communautaire pour aînés autonomes  

                           certifiées RPA

Fiche #5    – Habitation communautaire pour aînés -autonome à lourde  

                            perte d’autonomie

Fiche #6    – La maison intergénérationnelle

Fiche #7    – Du soutien à domicile à l’habitation avec services

Fiche #8    – La mixité en habitation communautaire

Fiche #9    – L’adaptation du cadre bâti pour faciliter le soutien

Fiche #10 – Intervention personnalisée en groupe restreint	

Fiche #11 – Habitat abordable solidaire

Fiche #12 – Habitat Intergénérationnel en résidence pour aînés

7

9

11

21

29

37

45

53

61

69

75

85

95

105



6



7LISTE DES ACRONYMES

LISTE DES  
ACRONYMES
AVD 		  Activités de la vie domestique (entretien ménager, préparation des repas,  
		  courses, etc.)

AVQ 		  Activités de la vie quotidienne (hygiène, s’habiller, se nourrir, etc.)

CA 		  Conseil d’administration

CHSLD 	 Centre d’hébergement et de soins de longue durée

CISSS 		  Centre intégré de santé et services sociaux

CPE 		  Centre de la petite-enfance

CSSS 		  Centre de santé et services sociaux

DG 		  Direction générale

EÉSAD 	 Entreprise d’économie sociale en aide à domicile

FOH3L 	 La Fédération des OSBL d’habitation des 3 L (Laval, Laurentides, Lanaudière)

HABA-ISAD 	 Nom du projet – Habitations communautaires pour aînés : Étude d’impact  
		  social et économique et adaptation d’un outil d’aide à la décision visant à en  
		  favoriser le développement en milieu rural et urbain

HLM 		  Habitations à loyer modique

HPO 		  Les Habitations Partagées de l’Outaouais

MRC 		  Municipalité régionale de comté

MSSS		  Ministère de la santé et des services sociaux

N.D. 		  Information non disponible

N/A 		  Non applicable

OBNL/ OSBL 	 Organisme à but non lucratif / Organisme sans but lucratif

PEFSAD 	 Programme d’exonération financière pour les services d’aide domestique

Profil 		  Au nombre de 14, les profils Iso-SMAF permettent d’établir le profil

Iso-SMAF 	 d’accueil des milieux évalués, d’estimer le temps d’intervention requis et de

		  calculer un indice de lourdeur de la clientèle.

RPA 		  Résidence privée pour aînés (dénomination réservée)

RQOH 		 Réseau québécois des OSBL d’habitation

SHQ 		  Société d’habitation du Québec

TCPAT 		 Table de concertation des personnes âgées du Témiscamingue

UHA 		  Unité d’habitation accessoire
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INTRODUCTION

Le contexte
Ce kit d’animation est développé dans le cadre d’un projet d’expérimentation intitulé :

« Habitations communautaires pour aînés : Étude d’impact social et économique et adaptation
d’un outil d’aide à la décision visant à en favoriser le développement en milieu rural et urbain »

Il est mené par :

•	 L’Observatoire estrien du développement des communautés

•	 L’Équipe de recherche Municipalités amies des aînés-Québec du Centre de recherche sur 
le vieillissement du Centre intégré universitaire de santé et services sociaux de l’Estrie-
Centre hospitalier universitaire de Sherbrooke.

Quatre outils ont été développés dans le cadre du projet HABA-ISAD :

1.	 Rapport de recherche – Étude d’impact social et économique de trois habitations 
communautaires pour aînés

2.	 Guide Habitat et milieu de vie

3.	 Fiches descriptives : Des exemples concrets

4.	 Kit d’animation

Le projet HABA-ISAD

HABA-ISAD a pour but :

1.	 D’apporter des pistes sérieuses de réflexion pour 
les citoyens, ainsi que tous autres acteurs de la 
communauté, quant aux potentialités offertes par 
l’habitation communautaire.

2.	 D’offrir une démarche structurée d’animation de 
groupe et un outil d’aide à la réflexion. 
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Le guide Habitat et milieu de vie

La structure du guide

Le guide Habitat et milieu de vie pose des questions afin de susciter la réflexion et les échanges 
dans le but d’aider les groupes de citoyens promoteurs à préciser les modalités de l’habitation 
communautaire qui convient le mieux à leur contexte. Ces questions, 21 au total, sont 
réparties en 4 chapitres thématiques :

1.	 Cadre de base

2.	 Cadre social

3.	 Cadre physique

4.	 Cadre organisationnel

Le premier chapitre, le cadre de base, se compose de deux questions permettant d’identifier
votre besoin entre deux options :

  A)    un nouveau service pour soutenir les aînés à domicile

  B)    une nouvelle habitation communautaire.

Les 3 chapitres suivants approfondissent l’option B à l’aide de 19 questions.

Le cahier Fiches descriptives : Des exemples concrets
Ce cahier présente 12 exemples concrets de combinaisons des modalités de réponses aux 21 
questions du guide Habitat et Milieu de vie. Il est recommandé d’avoir en main le guide lors 
de la lecture des fiches descriptives, de sorte à pouvoir s’y référer. Les 12 exemples présentés 
ont été choisis afin de mettre en lumière des éléments qui les distinguent des modèles les 
plus répandus. Nous espérons que ces exemples vous inspireront à oser des combinaisons 
différentes, qui colleront avec le contexte particulier dans lequel se développe votre projet de 
service à domicile ou d’habitation.

Les Fiches #1 et #2 présentent des exemples de services (Option A du guide Habitat et Milieu 
de vie) alors que les Fiches #3 à #12 présentent des exemples d’habitation pour aînés ou 
intergénérationnelle (Option B du guide).
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FICHE # 1. 
L’ÉCHANGE
DE SERVICES
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Nom Accorderie de Sherbrooke

Option A ou B Option A – Services divers de soutien 

Adresse
1551, rue Dunant, Sherbrooke (À l’intérieur du Baobab-Café 
de quartier). Lieux d’échanges multiples

Date de fondation 2002 (Québec), 2013 (Sherbrooke)

Nbre logements Aucun

Nbre habitants
N/A
682 Accordeurs (membres) à Sherbrooke

Loyer et autres frais
10 $ pour acquérir une part sociale, payable à l’inscription 
et récupérable lorsque le membre décide de quitter 
l’organisation

Service
Plus de 900 services répertoriés dans le catalogue (ex. : aide 
au ménage, transport en voiture, aide pour peinturer un 
logement)

Source d’information
Discussion téléphonique, visite, site web et rapports annuels
https://accorderie.ca

Fiche technique

Élément distinctif :
Service unissant un nombre indéterminé de personnes.

https://accorderie.ca
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Description sommaire

La mission de l’Accorderie est de développer un réseau d’échanges de services à toutes 
les personnes qui désirent améliorer leurs conditions de vie notamment au plan socio-
économique et ainsi combattre la pauvreté et l’exclusion sociale. Ce système permet aux 
membres, nommés accordeurEs, d’échanger des services de toutes sortes. 

L’Accorderie fonctionne sous le principe d’une banque. Chaque accordeur possède un compte 
d’où est débité le temps utilisé lors d’un « achat » de service ou déposé le temps acquis lors de 
la « vente » d’un service. Ainsi, l’échange entre accordeurs n’est pas du troc; rendre service à 
un accordeur n’implique pas la nécessité d’utiliser les services de ce même accordeur. Chaque 
accordeur reçoit 15 heures en banque à son inscription, de sorte qu’il puisse commencer à 
échanger immédiatement.

On compte une quinzaine d’Accorderies au Québec, regroupées au sein d’un réseau. Le 
Réseau Accorderie est un organisme à but non lucratif qui représente et défend les intérêts 
des Accorderies ainsi que leur mission de lutte contre la pauvreté et l’exclusion sociale, en plus 
d’offrir des services aux Accorderies membres du réseau et d’animer une communauté de co-
construction et d’intercoopération.

L’Accorderie repose sur cinq grands principes de base :

1.	 Une heure de service rendu vaut une heure de service reçu	  
Principe fondamental du système d’échange, à l’Accorderie, une heure de service rendu 
équivaut à une heure de service reçu, peu importe la nature du service échangé, sa 
complexité ou l’effort relié au service. 

2.	 L’échange repose sur le temps et non sur l’argent	  
À l’Accorderie, la monnaie d’échange n’est pas le dollar, mais le temps. Ainsi, chaque 
accordeur possède une banque de temps, d’où est additionné ou soustrait du temps 
arrondi à la demi-heure près, selon la durée du service rendu ou reçu. Il peut toutefois 
arriver qu’un service nécessite un échange d’argent en compensation d’une dépense 
entraînée lors de la prestation de service. Ainsi, un accordeur se verra débité en temps 
pour l’utilisation d’un service de transport motorisé et défraiera les coûts en essence.

3.	 Équilibre dans les échanges	  
L’Accorderie fonctionne sous le même principe qu’une banque. Si un accordeur ne 
fait «  qu’acheter », son compte se retrouvera rapidement à sec. Afin de demeurer 
dans l’optique de l’échange, il est nécessaire de conserver un certain équilibre entre 
l’utilisation de services et le fait d’en prodiguer.

4.	 De l’échange et non du bénévolat	  
La participation à un comité de travail de l’Accorderie ou le fait d’accomplir une tâche pour 
l’organisation sont considérés comme un service rendu, rémunéré en temps. Cependant, 
l’implication sur le conseil d’administration ne peut être rémunérée d’aucune façon. 
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5.	 La prise en charge de l’organisme par les accordeurs	  
Certaines Accorderies disposent d’employés cependant, l’organisation d’activités 
sociales, d’activités collectives d’échange et l’animation du réseau des accordeurs sont 
sous la responsabilité collective des accordeurs. L’Accorderie appartient aux accordeurs.

On compte trois niveaux d’échange de services au sein de l’Accorderie. L’échange individuel 
est la raison d’être de l’Accorderie. Reposant sur les compétences, talents et savoir-faire de 
chaque accordeur, ce type d’échange peut se faire entre deux individus ou entre un accordeur 
et un petit groupe d’accordeurs. Le deuxième niveau d’échange concerne les activités 
collectives. Elles concernent des services dits « d’intérêt général », qui s’adressent à l’ensemble 
des accordeurs (ex. : groupe d’achats). Ces activités concernent souvent plusieurs accordeurs, 
et plusieurs échanges ont lieu au même moment. L’Accorderie sert alors d’intermédiaire – le 
temps n’est pas échangé directement d’un accordeur à l’autre, mais plutôt entre l’Accorderie 
et les accordeurs. Le troisième type d’échange est l’échange associatif. Ce type comprend tous 
les services rendus par les accordeurs à l’Accorderie pour assurer son bon fonctionnement (à 
l’exception de l’implication sur le conseil d’administration). L’Accorderie rémunère en temps 
les accordeurs qui s’impliquent dans les différents comités ou accomplissent des tâches pour 
l’organisation. Dans ce type d’échange, l’Accorderie est toujours l’acheteur.

Un système d’échange de services tel que l’Accorderie peut permettre à des personnes en 
perte d’autonomie de demeurer à domicile en ayant recours à divers services à faible coût, 
tout en demeurant actives et utiles à la communauté, en offrant à leur tour certains services.

Illustration du modèle selon les 21 questions
du guide Habitat et Milieu de vie

1 - Combien de logements sont visés
       par le soutien?

Un logement à la fois (1.1).

2 - Où se déploie le soutien?
Échange individuel : dans la sphère privée (2.1).
Échange collectif ou associatif : à l’extérieur de la 
sphère privée (2.3).

Fiche technique

Questions Description

P.1
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3 - Le projet est-il spécifique aux
       aînés?

Projet multigénérationnel (3.2).

4 - Le projet vise-t-il une clientèle
       mixte ou homogène?

Une clientèle mixte par défaut (4.2), objectif de
complémentarité

5 - Combien de personnes
       (ménages) le projet accueille-t-il?

Le plus grand nombre possible

6 - À quel point le projet est-il ouvert
       sur sa communauté?

Les échanges sont réservés aux membres (6.1).  
Les espaces collectifs sont ouverts à tous (6.2).

7 - Quel est le niveau d’animation
       sociale du projet?

Séances d’informations régulières (7.1) : règles,
code de courtoisie et code d’éthique de l’accordeur, 
complétion du formulaire d’inscription, paiement de 
la part sociale (10 $ à vie). Initiatives des accordeurs 
à organiser des activités d’échanges collectifs, 
associatifs ou des activités sociales encouragées 
(7.2). Comité de vie associative chargé d’animer la 
communauté des membres.

Cadre social

Questions Description

P.2

P.1

Photo 1 : Les Accordeurs de tous âges célèbrent l’ouverture du Baobab, café de quartier.
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P.2

Photo 2 : Il y a foule au café Baobab pour une conférence dans le cadre de UPOPS, l’université populaire
de Sherbrooke.

8 -     Dans quel environnement
           urbanistique est développé
           le projet?  

Implantée dans un quartier multiethnique de 
Sherbrooke, forte mixité sociale (8.1, 8.3). 

À proximité de commerces et d’arrêts d’autobus : au
coeur de la vie communautaire (8.2, 8.4).

9 -     Est-ce que le projet intègre des
          préoccupations écologiques?

N/A

10 - Est-ce que le projet intègre des
          éléments d’intelligence
          artificielle?

N/A

Cadre physique

Questions Description
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11 - À quel point le projet est-il
          accessible à des gens à mobilité
          réduite ou présentant un
          handicap?

Au domicile des membres, les conditions 
d’accessibilité et d’adaptation sont très variables. 
Les locaux collectifs ainsi que les bureaux de 
l’Accorderie sont visitables (11.1), adaptés pour une 
clientèle à mobilité réduite (11.2), tant à l’intérieur 
qu’à l’extérieur   (11.5). Aucun aménagement 
particulier n’a été fait en fonction de handicaps 
visuels ou auditifs (11.4).

12 - Est-ce qu’un espace est
          consacré au soutien (espace
          commun)?

Échanges individuels : pas d’espace consacré au 
soutien. 

Échanges collectifs et associatifs : espaces dédiés au 
soutien (12.1) accessibles sur les heures d’ouverture 
du café ou sur réservation (12.2a). Les espaces 
de soutien sont accessibles à l’ensemble de la 
communauté (au café Baobab) (12.2b). Possibilité 
d’y tenir des activités culturelles, des activités 
de socialisation et d’accueil (12.2e, 12.2f). Les 
accordeurs comme les gens de la communauté 
peuvent réserver les salles auprès de l’équipe de 
gestion du café ou de l’Accorderie (12.2g).     

13 - Quelle forme prend l’espace
           privé?

N/A

14 - Quels éléments de sécurité
           compte le projet?

N/A

P.3

P.3

P.4

Questions Description
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P.4

Photo 4 : Salle de réunion, utilisée par le conseil d’administration, les comités et par les groupes clients 
du café Baobab.

15 - Qui est à l’origine du projet?

Initiative conjointe organisations-citoyens (15.3) : 
2 coopératives d’habitation, la fédération régionale 
des coopératives d’habitation, institution (CSSS) et 3 
citoyens (Sherbrooke).

16 - Quel type de gouvernance est    
          appliqué à l’organisation?

Coopérative ou organisme à but non lucratif (16.1). 
L’Accorderie de Sherbrooke est une coopérative de 
solidarité. Les individus peuvent devenir membres 
et des organisations peuvent devenir membres de 
soutien (16.2). Les Accorderies comptent souvent 
quelques comités (16.3).

17 - Est-ce que l’organisation est
          une RPA certifiée?

N/A

18 - Est-ce que le soutien provient
         de professionnels?

Le soutien repose sur l’entraide mutuelle (18.2).

Cadre organisationnel

Questions Description
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Questions Description

19 - De quelle façon sont répartis les      
          rôles, tâches et responsabilités
          au sein de l’organisation?

Conseil d’administration (Sherbrooke) composé 
au 2/3 de membres utilisateurs et au 1/3 de 
membres de soutien. Des comités aident son bon 
fonctionnement (19.3). 

À Sherbrooke, chaque comité nomme un 
représentant et, avec la coordination, définit 
son mandat et son fonctionnement (19.3a). Les 
responsabilités non prises en charge par les comités 
le sont par le ou les employés de l’Accorderie (19.1). 
Deux à trois fois par an, réunions des représentants 
de tous les comités, employés et un administrateur, 
pour faire le point (19.3c).

20 - Que contiennent les règles
          et règlements?

Un code de courtoisie encadre les échanges, un code 
d’éthique encadre les relations avec les accordeurs, 
les employés et les administrateurs (20.2a). En 
cas de non-respect des règles, les accordeurs ont 
la responsabilité de tenter une première approche 
de conciliation (20.1, 20.2b). En cas d’échec, on se 
rapporte à un employé, qui tentera une médiation. 
En dernier recours, le CA est appelé à intervenir. Un 
accordeur fautif peut être suspendu temporairement 
ou exclu définitivement (20.2b, 20.2c).

21 - Quels moyens sont mis en
          place pour assurer une saine
          gestion des conflits?

En cas de conflit majeur, l’Accorderie peut faireappel 
à des ressources externes (intervenants sociaux ou 
organisme de médiation citoyenne (21.1). Chaque 
Accorderie peut aussi compter sur les autres 
Accorderies du Réseau québécois pour trouver des 
outils et pistes d’interventions (21.2).
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FICHE # 2. 
L’ENTRAIDE PAR
LA COLOCATION
SUPERVISÉE
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Nom Les Habitations partagées de l’Outaouais

Option A ou B Option A – Nouveau service dans un cadre bâti existant

Adresse Sans adresse précise – plusieurs domiciles

Date de fondation 1988

Nbre logements Changeant selon les jumelages et relogements

Nbre habitants Changeant selon les jumelages et relogements

Loyer et autres frais
Cotisation annuelle de 20 $; loyer variable selon la grandeur 
du logement et le secteur géographique

Source d’information
Discussion téléphonique, site web et rapports annuels
http://habitationspartagees.ca

Fiche technique

Élément distinctif :
Service unissant deux personnes dans un domicile existant.

Description sommaire

L’OBNL Les Habitations partagées de l’Outaouais (HPO) offrent un service de jumelage pour les 
personnes intéressées à partager un même toit. Il s’agit de jumeler deux personnes dont au 
moins une ayant plus de 55 ans présentant des besoins légers et complémentaires d’aide pour 
demeurer à domicile. Il faut donc un jumelage entre une personne ayant un domicile (maison, 
loyer, condo, etc.) suffisamment grand pour loger deux personnes et leur offrir leur espace 
respectif d’intimité, et une autre étant à la recherche d’un logement. Le service de jumelage 
est une sorte de coordination et supervision de colocation, entre des personnes ayant des 
besoins particuliers de soutien à domicile. Ces besoins peuvent être de différentes natures : 
entretien ménager, entretien extérieur et menus travaux, présence rassurante, socialisation, 

http://habitationspartagees.ca
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etc., mais excluent les soins de santé et d’hygiène. L’objectif est de maintenir les personnes 
âgées à domicile et d’améliorer leur qualité de vie ainsi que celle d’adultes désirant cohabiter 
sous un même toit. 

En 2006 s’est ajouté un service d’accompagnement pour les aînés qui désirent être relogés 
(identification des besoins, recherche d’un milieu de vie adapté, etc.). Depuis 2015-2016, « Les 
bons compagnons » aident les aînés qui en ressentent le besoin à préparer leur déménagement 
(faire les boîtes, coordonner le déménagement, aider aux démarches administratives de 
changement d’adresse, etc.). Ce nouveau service vient compléter l’offre de service, en accord 
avec la mission de l’organisme. En 2017, l’organisme emploie quatre personnes, dont deux 
intervenants au jumelage.

Illustration du modèle selon les 21 questions
du guide Habitat et Milieu de vie

1 - Combien de logements sont visés
       par le soutien?

Le soutien est échangé entre deux logements (cas 
1.2) nuance : deux sphères privées dans un seul 
logement).

2 - Où se déploie le soutien?

À l’intérieur de la sphère privée (cas 2.1) ou dans 
un espace adjacent à la sphère privée (espace com-
mun au duo adjacent à la sphère privée de chacun)  
(cas 2.2)

Fiche technique

Questions Description
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3 - Le projet est-il spécifique aux
       aînés?

S’adresse aux adultes et personnes âgées; au moins
une des deux personnes doit avoir plus de 55 ans
(3.2).

4 - Le projet vise-t-il une clientèle
       mixte ou homogène?

Le projet vise une certaine mixité – complémentarité
(4.2). Sans que ce soit une visée spécifique, une 
grande proportion de la clientèle a un revenu 
inférieur à la moyenne et présente des problèmes 
d’isolement social, d’insécurité et d’anxiété. En 
jumelage, près de 80 % des clients de plus de 55 ans 
sont des femmes.

5 - Combien de personnes
       (ménages) le projet accueille-t-il?

Autant qu’il y a de personnes ayant besoin du service 
de jumelage (5.1).

En 2016-2017, 133 inscriptions, qui ont résulté en 
101 entrevues et 10 jumelages – donc, une vingtaine 
de personnes ont été jumelées.

6 - À quel point le projet est-il ouvert
       sur sa communauté?

N/A

7 - Quel est le niveau d’animation
       sociale du projet?

Jumelage coordonné et supervisé par les 
intervenants des Habitations partagées de 
l’Outaouais. La procédure implique, après inscription 
(chercheur comme accueillant) :

•	 rencontre - déterminer les besoins;

•	 vérification des antécédents judiciaires;

•	 demande de trois références;

•	 visite du logement à partager;

•	 présence lors du premier contact entre le 
chercheur et l’accueillant;

•	 établissement d’un protocole d’entente entre 
les deux parties;

•	 suivi individuel pour la durée du jumelage (7.1).

Cadre social

Questions Description
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Quelques activités sociales soulignent la période 
des Fêtes ou la semaine des bénévoles, des cafés-
rencontres visant à rassembler les accueillants, puis 
les chercheurs. Vise à offrir un espace d’échange et 
de soutien entre les membres et à développer un 
sentiment d’appartenance (7.2).

Questions Description

Cadre physique

Questions Description

8 -     Dans quel environnement
           urbanistique est développé
           le projet?  

Bien implanté dans le secteur Hull, en progression 
secteur Gatineau, en déploiement dans Aylmer, 
Buckingham et Masson-Anger ainsi que dans 
l’Outaouais rural (8.1).

9 -     Est-ce que le projet intègre des
          préoccupations écologiques?

N/A

10 - Est-ce que le projet intègre des
          éléments d’intelligence
          artificielle?

N/A

11 - À quel point le projet est-il
          accessible à des gens à mobilité
          réduite ou présentant un
          handicap?

Très variables d’un domicile à l’autre

12 - Est-ce qu’un espace est
          consacré au soutien (espace
          commun)?

Il n’y a pas d’espace spécifique dédié au support – pas 
d’espace commun rassemblant les duos (12.1). Les 
espaces communs aux deux « jumeaux » varient selon 
l’aménagement du domicile de l’accueillant (12.2, a, 
c, d, e, f, h). Les domiciles ne sont évidemment pas 
ouverts à la collectivité (12.2b).
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13 - Quelle forme prend l’espace
          privé?

Propriétaires comme locataires peuvent devenir 
accueillants si leur logement le permet; un locataire 
doit aviser le propriétaire de son intention. Outre le 
fait que chacun des « jumeaux » ait un espace privé, 
HPO n’ont aucune exigence quant à l’aménagement 
du logement ou de l’équipement disponible en 
dehors de la sécurité et la propreté des lieux.

14 - Quels éléments de sécurité
          compte le projet?

Vérification des antécédents judiciaires à 
l’inscription. Pour certains participants, la 
cohabitation représente un élément sécurisant 
(14.3).

Questions Description

15 - Qui est à l’origine du projet?
Issu d’une initiative citoyenne (15.1), maintenant 
soutenu par CSSS et SHQ.

16 - Quel type de gouvernance est    
          appliqué à l’organisation?

Organisme à but non lucratif (16.1). L’organisme 
compte des membres-usagers et des membres 
externes (16.2). Au moins un membre-usager 
siège au CA, ce qui assure un arrimage constant 
des orientations aux besoins des usagers. HPO 
comptent certains comités où peuvent s’impliquer 
les membres-usagers, dont un qui travaille sur le 
développement stratégique (16.3).

17 - Est-ce que l’organisation est
          une RPA certifiée?

N/A

Cadre organisationnel

Questions Description
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Questions Description

18 - Est-ce que le soutien provient
         de professionnels?

Entraide mutuelle (18.2), non professionnelle (18.1).

19 - De quelle façon sont répartis les      
          rôles, tâches et responsabilités
          au sein de l’organisation?

Les tâches et rôles des jumeaux peuvent se traduire 
par (19.3a, b) :

•	 le partage de tâches ménagères ou autres;

•	 l’échange de services;

•	 le partage d’activités et d’intérêts communs;

•	 la création de liens d’amitié;

•	 une présence rassurante;

•	 la réduction des coûts de logement.

À la création du duo, une convention est signée, 
encadrant le partage des tâches et responsabilités et 
un suivi est assuré par les intervenants (19.3c).

20 - Que contiennent les règles
          et règlements?

Le protocole d’entente entre accueillant et 
chercheur définit les termes de la cohabitation et de 
l’entraide. Il est rédigé avec l’aide des intervenants 
(20.2b).

21 - Quels moyens sont mis en
          place pour assurer une saine
          gestion des conflits?

Afin de s’assurer de l’harmonie et du respect du 
protocole d’entente, les intervenants assurent 
un suivi toute la durée du jumelage, plus serré la 
première année, par des rencontres téléphoniques 
ou des visites au logement. Ils font également des 
visites surprises dans le but d’assurer le respect de 
l’entente et la satisfaction des deux parties (21.1). 

Les intervenants sont toujours disponibles en cas 
de renégociation d’entente ou en cas de conflit, 
notamment par des services de médiation (21.2). Il 
est rare que la médiation soit nécessaire, un grand 
soin étant apporté pour assurer la compatibilité des 
chercheurs et accueillants (21.1).
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FICHE # 3. 
HABITATION 
COMMUNAUTAIRE 
POUR AÎNÉS HORS 
CERTIFICATION
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Nom La Brunante

Option A ou B Option B – Nouvelle habitation communautaire

Adresse 122, rue du Parc, Racine (Estrie) 

Date de fondation 2003

Nbre logements 20

Nbre habitants
24, surtout des personnes seules mais de plus en plus de 
couples

Loyer et autres frais

2½ : 440 $ (petit), 490 $ (grand) 
3½ : 560 $ 
4½ : 690 $ 
Chambre de convalescence : 350 $
370 $/mois pour le service alimentaire
50 % logements admissibles à une subvention Programme de 
supplément au loyer (confidentiel)

Source d’information

Visite, conversation téléphonique
Capsule vidéo https://youtu.be/n2KwRMiZG94 (Carrefour 
action municipale et famille et Centre de recherche sur le 
vieillissement, projet « Vieillir chez soi dans sa communauté 
pour les aînés du Québec : des projets inspirants »)

Fiche technique

Élément distinctif :
Ouverture à la communauté.

https://youtu.be/n2KwRMiZG94
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Description sommaire

La Brunante est la toute première coopérative de solidarité dans le domaine de l’habitation. 
Le comité promoteur a lutté pendant plusieurs années pour rendre possible cette formule 
d’habitation pour aînés, qui combine le pouvoir d’agir des aînés locataires au soutien que peut 
apporter la communauté.

La Brunante a ceci de particulier qu’elle est complètement imbriquée dans la vie 
communautaire du milieu. Localisée en plein cœur de la petite municipalité rurale de Racine, 
en Estrie, elle est régulièrement le siège d’activités intergénérationnelles avec l’école primaire 
voisine. La coopérative offre également ses installations aux organisations et comités présents 
dans la municipalité : la salle de réunion de la coopérative devient un centre névralgique pour 
la prise de décisions dans la municipalité. Si elle est ouverte sur sa communauté, La Brunante 
est toutefois fermée sur l’extérieur; les citoyens de la municipalité de Racine ont priorité sur 
les gens provenant de l’extérieur pour obtenir un logement à la coopérative.   

Afin de s’assurer que les membres locataires conservent le pouvoir décisionnel sur leur 
milieu de vie, les fondateurs de la coopérative ont limité le nombre de membres de soutien 
au sein de la coopérative. Ainsi, la coopérative ne peut compter plus de membres de soutien 
qu’elle compte de membres-utilisateurs, de sorte qu’en assemblée générale comme au conseil 
d’administration, les membres-utilisateurs sont majoritaires, ce qui leur assure la majorité des 
voix lors d’un vote. Puisque la coopérative fonctionne sous forme de démocratie, 50 % + 1 des 
voix assurent le pouvoir décisionnel effectif.

La Brunante n’est pas une résidence privée pour aînés certifiée par le MSSS. 

Illustration du modèle selon les 21 questions
du guide Habitat et Milieu de vie

1 - Combien de logements sont visés
       par le soutien?

Le soutien est l’élément qui unit les 20 logements 
(1.3).

2 - Où se déploie le soutien?
Le soutien se déploie dans un espace adjacent à la 
sphère privée (2.2).

Fiche technique

Questions Description
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3 - Le projet est-il spécifique aux
       aînés?

Spécifique aux personnes âgées de 75 ans et plus, 
autonomes (3.1).

4 - Le projet vise-t-il une clientèle
       mixte ou homogène?

Homogénéité de l’état de santé fonctionnel (clientèle 
autonome ou bénéficiant d’un soutien provenant 
d’une source externe à l’organisation) (4.1).

5 - Combien de personnes
       (ménages) le projet accueille-t-il?

20 ménages; ±40 noms sur la liste d’attente, mais 
plusieurs s’y inscrivent alors qu’ils ne sont pas prêts 
à déménager, pour réserver leur place (5.1). Terrain 
dans le cœur villageois, capacité maximale bâtie 
(5.2). Respecte la capacité des membres (utilisateurs 
et de soutien) pour l’entretien de l’immeuble et 
terrain (5.3). Ambiance communautaire, quasi 
familiale recherchée – intérêt à maintenir un nombre 
restreint de ménages (5.4, 5.5).

6 - À quel point le projet est-il ouvert
       sur sa communauté?

Lorsque la coop organise une fête ou activité sociale, 
famille et amis des locataires sont souvent invités 
aux activités sociales (6.1). Des gens externes à la 
coop peuvent utiliser les locaux, principalement 
salle de réunion (6.2). Aussi, de nombreux résidents 
sont impliqués dans les activités de la communauté 
et la vie citoyenne à l’extérieur de l’organisation

7 - Quel est le niveau d’animation
       sociale du projet?

À leur arrivée, les nouveaux locataires reçoivent 
les instructions et règlements par écrit; l’accueil 
et l’orientation est prise en charge de manière 
collective (7.1). 

Activités formelles organisées par les résidents, 
activités informelles fréquentes (jeu de cartes, 
casse-tête, discussion, etc.) (7.2). 

Les animaux ne sont pas permis (7.3).

Cadre social

Questions Description
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Cadre physique

Questions Description

8 -     Dans quel environnement
           urbanistique est développé
           le projet?  

Village rural, cœur du village, voisine de l’église et 
école primaire, à proximité des commerces (8.1, 8.4). 
La construction a eu un impact minimal, le site ayant 
déjà accueilli une construction par le passé (8.2). Le 
projet a suscité une grande adhésion sociale, l’impact 
social a été majoritairement positif (8.3).

9 -     Est-ce que le projet intègre des
          préoccupations écologiques?

À l’époque de sa construction, l’écologie n’était pas 
une grande préoccupation (9.1). Avec le temps, les 
résidents ont développé une grande préoccupation 
écologique et mis en place des procédures visant 
la réduction, la récupération et la valorisation des 
déchets (9.2).

10 - Est-ce que le projet intègre des
          éléments d’intelligence
          artificielle?

Laissé à l’initiative personnelle des locataires (10.1).

11 - À quel point le projet est-il
          accessible à des gens à mobilité
          réduite ou présentant un
          handicap?

Le bâtiment est entièrement accessible, visitable 
et adaptable, sur 2 étages avec un ascenseur (11.1, 
11.2). Aucun aménagement particulier n’est fait 
pour accommoder des gens vivant avec un handicap 
visuel ou auditif (11.5). Le terrain est accessible 
aux personnes à mobilité réduite; il est aménagé 
(potager, patio, cabanon, plates-bandes) (11.6).

12 - Est-ce qu’un espace est
          consacré au soutien (espace
          commun)?

Grand hall menant directement à la salle 
communautaire, couloirs larges agissant comme 
espaces de rencontres impromptues, salle à manger 
communautaire et salle d’activité (exercices 
physiques, assemblée, etc.) sont côte à côte et 
peuvent être séparées en tendant un rideau, au 
besoin, au rez-de-chaussée, salle de réunion près 
de l’entrée principale (12.2c, e, f, h). La coordination 
de l’utilisation des espaces communs est auto-
gérée : un cahier de réservation est laissé dans la 
salle de réunion (12.2g). Les espaces communs sont 
accessibles en tout temps (12.2a). La salle de réunion 
peut être utilisée par des groupes de la communauté 
(12.2b).  
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Questions Description

15 - Qui est à l’origine du projet?
Initiative citoyenne (15.1).

16 - Quel type de gouvernance est    
          appliqué à l’organisation?

Coop de solidarité (16.1). Compte des membres 
utilisateurs et membres de soutien (proches, gens 
de la communauté ayant une expertise particulière, 
futurs utilisateurs) (16.2).

Cadre organisationnel

Questions Description

13 - Quelle forme prend l’espace
          privé?

Appartement complet avec cuisine fonctionnelle de 
3½ ou 4½ pièces (13.1, 13.2, 13.4). Salle de lavage, 
salon de coiffure, aspirateur central forment les 
équipements communs (13.3).

14 - Quels éléments de sécurité
          compte le projet?

Entrée principale avec porte barrée en permanence, 
système d’interphone avec les appartements/cuisine 
pour les visiteurs (14.2). Chaque locataire garde à 
côté du téléphone les coordonnées de ses proches 
à contacter en cas d’urgence. Surveillance exercée 
par les résidents (visiteurs inhabituels, absence 
lors des repas, etc.), care, bienveillance, tournée de 
vérification du verrouillage des portes et fenêtres 
par un locataire attitré en fin de soirée (14.3). 

Création d’un groupe de secours - en cas 
d’évacuation ou d’urgence, les trois ou quatre 
locataires des portes les plus près s’assurent que 
leurs voisins ont entendu l’alarme ou d’aviser les 
secours si l’un d’eux manque à l’appel (14.4).
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Questions Description

Direction par un conseil d’administration formé 
de six membres-utilisateurs (locataires) et trois 
membres de soutien, pas de direction générale 
(16.3). Aucun comité officiellement formé, mais 
des gens sont nommés responsables de dossiers 
(sélection et accueil, décoration, anniversaires, 
aménagement paysager) et peuvent s’adjoindre 
d’autres personnes pour les aider (16.3). Après 
chaque réunion du CA, un résumé est affiché sur le 
babillard de la salle commune (16.3).

17 - Est-ce que l’organisation est
          une RPA certifiée?

Habitation pour aînés opérant hors certification 
(17.2).

18 - Est-ce que le soutien provient
         de professionnels?

Entraide mutuelle (18.2) non professionnelle. La 
préparation des repas est l’unique service offert 
par l’organisation. Les résidents sont libres de se 
procurer davantage de services via le CSSS, EÉSAD 
ou autres sources externes (18.1).

19 - De quelle façon sont répartis les      
          rôles, tâches et responsabilités
          au sein de l’organisation?

Ressources internes : Employés du service 
alimentaire et concierge (19.1).

Prise en charge collective de la plupart des tâches 
selon l’intérêt des locataires, qui se portent 
volontaires (19.3). Les tâches qui ne trouvent pas 
preneurs sont attribuées au concierge (19.1).

20 - Que contiennent les règles
          et règlements?

Entrevues de sélections de nouveaux membres-
utilisateurs (locataires) (20.1). 

Deux types de règlements : règlement coop 
(encadre membership et vie démocratique ex. : 
pas de locataire non membre, etc.) et règlement 
d’immeuble (encadre la vie collective au quotidien 
ex. : pas de bac à fleurs sur la rambarde du balcon, 
etc.) (20.2a). 

Les administrateurs ont la responsabilité de faire 
respecter les règlements (20.2b). En cas de non-
respect, gradation des sanctions : avertissement 
verbal, écrit, suspension, révocation (20.2c).
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Questions Description

21 - Quels moyens sont mis en
          place pour assurer une saine
          gestion des conflits?

Prévention et règlement des conflits : Réunion 
d’harmonie (discussion de groupe, stratégie 
de protection de groupe envers la victime, 
désamorçage) (21.1, 21.2). 

Les coopératives membres de la Fédération des 
coopératives d’habitation de l’Estrie ont accès à 
une « ligne du bon voisinage », service de médiation 
citoyenne bénévole (21.2).
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FICHE # 4. 
HABITATION 
COMMUNAUTAIRE POUR 
AÎNÉS AUTONOMES 
CERTIFIÉES RPA
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Nom La Grande Vie

Option A ou B Option B- Nouvelle habitation communautaire

Adresse 1360, rue de Courcelette, Sherbrooke (Estrie)

Date de fondation 2011

Nbre logements 54

Nbre habitants 60

Loyer (par mois) et autres 
frais

Les frais pour les repas (3/jours), le câble, accès à la buanderie 
sont inclus dans le loyer.
3½ : 1194 $ (1 personne), 1411 $ (2 pers.); 
4½ : 1288 $ (1 pers.), 1505 $ (2 pers.). 
Certains logements admissibles à une subvention -  
Programme de supplément au loyer

Source d’information Visite, Conversation téléphonique

Fiche technique

Élément distinctif :
Coopérative de solidarité en habitation pour aînés certifiée Résidence privée pour aînés par 
le MSSS.

Description sommaire

La coopérative de solidarité en habitation pour aînés La Grande Vie a été mise sur pieds 
par le travail conjoint de la Coopérative d’habitation des Cantons de l’Est et la coopérative 
d’habitation de la Rive-Gauche. En s’unissant, ces deux coopératives souhaitaient offrir une 
alternative d’habitation en milieu coopératif pour leurs membres vieillissants, à Sherbrooke. Il 
est donc attendu que les membres-utilisateurs des deux coopératives mères soient priorisés 



39HABITATION COMMUNAUTAIRE POUR AÎNÉS AUTONOMES CERTIFIÉES RPA

lors de l’attribution des logements à La Grande Vie. Toutefois, La Grande Vie demeure une 
coopérative autonome. 

La Grande Vie projette une phase II pour aînés en perte d’autonomie avec soins à l’interne. Dans 
cette optique, la Grande Vie s’est dotée de la certification ministérielle pour les résidences 
privées pour aînés bien qu’actuellement, seul le service alimentaire soit offert à l’interne. 
Une direction générale est en place à la tête de la coopérative. La Grande Vie a restreint 
le membership « de soutien » aux deux coopératives fondatrices plutôt que d’ouvrir plus 
largement dans la communauté. Ces deux coopératives siègent au conseil d’administration en 
occupant un poste chacune, les autres postes étant occupés par des membres-utilisateurs.

Aussi, La Grande Vie est plutôt réticente à ouvrir l’utilisation de ses infrastructures à des 
organisations ou groupes externes à la coopérative, désirant protéger l’intimité du chez-soi de 
ses locataires.

Illustration du modèle selon les 21 questions
du guide Habitat et Milieu de vie

1 - Combien de logements sont visés
       par le soutien?

Le soutien est l’élément qui unit les 54 logements 
(1.3).

2 - Où se déploie le soutien?
Le soutien se déploie dans un espace adjacent à la 
sphère privée (2.2).

Cadre de base

Questions Description
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3 - Le projet est-il spécifique aux
       aînés?

Spécifique aux personnes âgées de 75 ans et plus, 
autonomes (3.1).

4 - Le projet vise-t-il une clientèle
       mixte ou homogène?

Homogénéité de l’état de santé fonctionnelle 
(clientèle aînée autonome ou adulte avec profil 
gériatrique autonome) (4.1).

5 - Combien de personnes
       (ménages) le projet accueille-t-il?

Plusieurs départs rapprochés peuvent causer des 
vacances en général comblées par la liste d’attente 
(5.1). 

Projet de phase II pour aînés en perte d’autonomie 
en développement, adjacent à la phase I (5.1, 5.2). 

6 - À quel point le projet est-il ouvert
       sur sa communauté?

Rarement, les activités sont ouvertes à des 
invitations élargies, surtout en été lors d’activités 
extérieures (6.1), les locataires désirent conserver 
une ambiance familiale en respect de l’intimité du 
milieu de vie. Les groupes externes ne peuvent pas 
utiliser les infrastructures (6.2).

7 - Quel est le niveau d’animation
       sociale du projet?

À l’arrivée d’un locataire, remise d’un guide d’accueil 
contenant procédures et numéros de références 
(7.1). 

Divers comités organisent des activités de 
différentes natures. Une personne (locataire) 
coordonne les activités des comités (7.2). 

Des activités informelles s’organisent souvent après 
les repas (cartes, discussions, etc.) (7.2). 

Les chats sont permis (7.3).

Cadre social

Questions Description
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Questions Description

8 -     Dans quel environnement
           urbanistique est développé
           le projet?  

Situé sur un terrain assez grand pour y développer 
une 2e phase mais sur roc, cul-de-sac sur une rue 
privée (faible circulation), voisinage composé 
d’autres organisations de logement communautaire 
et social, accès au transport en commun (8.1). 
Dynamitage et coupe d’une partie d’un boisé 
inévitable, plantation d’arbres dans l’aménagement 
paysager pour compenser (8.2). Impact social faible 
mais généralement positif – projet développé de pair 
avec l’organisation implantée en face (8.3). Pas de 
commerces en voisinage mais quartier bien desservi 
(8.4).

9 -     Est-ce que le projet intègre des
          préoccupations écologiques?

Normes minimales – préoccupation économique 
plus qu’écologique; protection des arbres matures 
sur le terrain (phase I et phase II) (9.1).

10 - Est-ce que le projet intègre des
          éléments d’intelligence
          artificielle?

Laissé à l’initiative personnelle (10.1).

11 - À quel point le projet est-il
          accessible à des gens à mobilité
          réduite ou présentant un
          handicap?

Entrée principale accessible, salle commune en 
sous-sol, ascenseur, toilettes publiques (11.1). 
Six logements adaptés pour personnes à mobilité 
réduite (11.2). Clientèle autonome, ne prévoit 
pas l’évolution de l’état de santé fonctionnelle 
(11.3, 11.4). Peu d’adaptations sont faites pour 
les handicaps visuels et auditifs - signal lumineux 
pour sonnette et téléphone (11.5). Aménagement 
extérieur accessible par un trottoir (11.6).

12 - Est-ce qu’un espace est
          consacré au soutien (espace
          commun)?

Salle à manger commune au sous-sol (12.2h). 
Entre les repas, elle est utilisée pour les activités, 
assemblées et réunions (12.2a). 

Un petit salon avait été aménagé au 2e étage, mais 
il a fait place au bureau de la direction générale 
lorsque celle-ci a été mise en place (12.2c, e, f, h). 

Cadre physique
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13 - Quelle forme prend l’espace
          privé?

Appartement complet avec cuisine fonctionnelle 
de 3½ ou 4½ pièces (13.1, 13.2, 13.4). Équipements 
communs : Laveuses-sécheuses, ordinateur et 
imprimante/photocopieur, cuisine collective, piano, 
balançoires (extérieur) (13.3).

14 - Quels éléments de sécurité
          compte le projet?

Porte principale et entrée de service barrées avec 
système d’intercom avec les logements ou sonnette 
avec la cuisine, cloches d’appel dans les logements 
sonnent à la cuisine (jour) ou chez le concierge (soir/
nuit) (14.2).  Présence quotidienne de la direction 
générale, exerce un monitorage des présences aux 
repas, état de santé physique et affectif, etc. (14.3). 

Exercice de feu annuel, service de secourisme 24/7 
(concierge), défibrillateur semi-automatique dans la 
salle commune et un certain nombre de membres 
formés pour l’utiliser, en cas d’urgence médicale ou 
matérielle, on se réfère à la direction générale ou au 
concierge (14.4).

Questions Description

15 - Qui est à l’origine du projet?
Projet initié conjointement par deux coopératives 
d’habitation existantes (tout âge) (15.2).

16 - Quel type de gouvernance est    
          appliqué à l’organisation?

Coopérative de solidarité en habitation (16.1). Tous 
les locataires peuvent être membre-utilisateur 
+ deux membres de soutien (coop fondatrices) 
(16.2). Direction générale, conseil d’administration 
composé de cinq membres-usagers et deux membres 
de soutien, comités (loisir, sélection, aménagement, 
etc.) (16.3).

Cadre organisationnel

Questions Description
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Questions Description

17 - Est-ce que l’organisation est
          une RPA certifiée?

RPA certifiée, niveau 1 (17.1).

18 - Est-ce que le soutien provient
         de professionnels?

Entraide mutuelle (18.2) non professionnelle. La 
préparation des repas est l’unique service offert 
par l’organisation. Les résidents sont libres de se 
procurer davantage de services via le CSSS, EÉSAD 
ou autres sources externes, Infirmière de référence 
du CSSS (18.1). 

19 - De quelle façon sont répartis les      
          rôles, tâches et responsabilités
          au sein de l’organisation?

Ressources internes : Direction générale, employés 
du service alimentaire et concierge (19.1).

Sous-traitance : Déneigement, entretien de la 
pelouse, entretien des équipements de cuisine 
(19.2). Prise en charge collective de certaines tâches 
via comités, prise en charge et implication volontaire 
des membres, pas de minimum obligatoire (19.3).

20 - Que contiennent les règles
          et règlements?

Deux entrevues de sélections des nouveaux 
membres-utilisateurs (locataires), par DG et comité 
de sélection (à l’inscription sur la liste d’attente puis 
à la libération d’un logement) (20.1). 

Volumineux et rigoureux règlement (8 pages), 
présenté à la signature du bail et affiché au babillard; 
il contient surtout des éléments assurant l’équité 
dans la répartition des ressources (cafétéria) et des 
règles de bon voisinage (20.2a).

La direction générale a la responsabilité de faire 
respecter les règlements (20.2b). En cas de non-
respect, une plainte écrite donne lieu à une 
rencontre DG-fautif, la DG use de son jugement 
professionnel pour définir la mesure coercitive 
à adopter en fonction de la nature du délit, sa 
fréquence, son impact sur les autres individus ou sur 
le collectif, etc. (20.2c).
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21 - Quels moyens sont mis en
          place pour assurer une saine
          gestion des conflits?

Discussion, explications, médiation par la DG (21.1, 
21.2). 

Les coopératives membres de la Fédération des 
coopératives d’habitation de l’Estrie ont accès à 
une « ligne du bon voisinage », service de médiation 
citoyenne bénévole (21.2).

Questions Description
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FICHE # 5. 
HABITATION 
COMMUNAUTAIRE POUR 
AÎNÉS -AUTONOME 
À LOURDE PERTE 
D’AUTONOMIE
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Nom Oasis Saint-Damien

Option A ou B
Option B – Nouvelle habitation communautaire –
Reconversion d’un immeuble

Adresse 65 Rte St-Gérard, Saint-Damien-de-Buckland, QC G0R 2Y0

Date de fondation 1984 (OBNL), 1988 (Arrivée des locataires)

Nbre logements
74 (33 suites pour aînés autonomes, 26 chambres pour 
aînés semi-autonomes dont 10 pour aînés en grande perte 
d’autonomie et 12 studio/appartement sans service)

Nbre habitants ± 80

Loyer et autres frais Variable selon l’intensité des services 

Source d’information
Visite, site web, Portrait du logement communautaire (RQOH), 
http://oasisstdamien.com/

Fiche technique

Élément distinctif :
OBNL en habitation pour aînés certifié RPA présentant l’ensemble du continuum de soins 
(autonome à perte d’autonomie avancée) ainsi qu’une proximité avec de nombreux services 
publics et communautaires..

Description sommaire

L’Oasis Saint-Damien occupe en partie une ancienne école normale, dans la municipalité rurale 
de Saint-Damien-de-Buckland, dans la MRC de Bellechasse. L’Oasis a d’ailleurs été fondé avec 
l’aide de la congrégation religieuse qui était propriétaire de l’immeuble et du terrain sur lequel 
ce dernier est implanté. Élément intéressant, l’ancien collège héberge également des services 
publics (surtout municipaux) et communautaires, de même qu’une école primaire. 

http://oasisstdamien.com/
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L’Oasis s’est développé en trois phases consécutives, pour offrir à terme un large continuum 
en habitation pour les aînés. La première phase a permis à l’organisation d’accueillir des 
aînés autonomes et de leur offrir des services de base comme le service alimentaire et des 
salles communautaires d’activités. Entre 1995 et 1998, neuf chambres supplémentaires 
ont été aménagées. La seconde phase importante de développement a permis d’ajouter en 
1996 des chambres pour aînés en perte d’autonomie. À cette initiative est venu s’ajouter 
un financement du ministère de la Santé et des Services sociaux en 2005 pour un projet 
novateur permettant de maintenir à l’Oasis dix résidents dont le niveau de santé fonctionnelle 
continuait de se dégrader, nécessitant un niveau d’assistance équivalent à celui offert en 
CHSLD ou presque, sans le plateau technique médical (profil Iso-SMAF de 10). La troisième 
phase, enfin, a complété le continuum de services en habitation en ajoutant des studios avec 
cuisinette et appartements pour aînés autonomes en 2001. L’Oasis Saint-Damien est certifié 
résidence privée pour aînés.

Illustration du modèle selon les 21 questions
du guide Habitat et Milieu de vie

1 - Combien de logements sont visés
       par le soutien?

Le soutien est l’élément unificateur d’un nombre 
connu de logements (1.3).

2 - Où se déploie le soutien?
Le soutien se déploie dans la sphère privée (2.1) et 
dans un espace adjacent à la sphère privée (2.2).

Cadre de base

Questions Description
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3 - Le projet est-il spécifique aux
       aînés?

Le projet est spécifique aux aînés (3.1).

4 - Le projet vise-t-il une clientèle
       mixte ou homogène?

Clientèle mixte au niveau de la santé physique et 
santé fonctionnelle (résidents autonomes, en perte 
d’autonomie légère, en lourde perte d’autonomie) 
(4.2). 

5 - Combien de personnes
       (ménages) le projet accueille-t-il?

Le projet répond aux besoins présents dans la 
communauté; quelques noms sur la liste d’attente, 
parfois en réflexion – l’entrée se fait souvent de 
manière précipitée par la maladie ou un accident 
(5.1). 

L’Oasis occupe 28 % de l’immeuble, partagé avec 
des partenaires (5.2). Coûts d’entretien partagés au 
prorata de l’occupation de l’immeuble (5.3). 

6 - À quel point le projet est-il ouvert
       sur sa communauté?

Lors d’événements, il arrive souvent que les 
membres de la famille des résidents soient invités 
(6.1). 

L’Oasis partage l’immeuble et le terrain avec de 
nombreux partenaires (école primaire, bureau 
municipal, Maison de la culture et sa salle de 
spectacle, Association des personnes handicapées 
Bellechasse, club l’Âge d’Or), les interactions entre 
ces partenaires et les résidents sont fréquentes 
(6.2).

7 - Quel est le niveau d’animation
       sociale du projet?

Nombreuses activités sociales informelles 
organisées (cartes, billard, bingo, vie active, activités 
religieuses, etc.) et sportives (extérieur, l’été) 
organisées et coordonnées par un comité formé de 
bénévoles (7.2). 

La proximité de l’école primaire et d’une garderie 
facilite les échanges intergénérationnels.

Cadre social

Questions Description
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Questions Description

8 -     Dans quel environnement
           urbanistique est développé
           le projet?  

Situé en retrait du cœur villageois mais à proximité 
de nombreux services publics et communautaires 
(même édifice), stationnements intérieurs et 
extérieurs (8.4), entouré de terres agricoles, paysage 
vallonné, grand terrain; pas de trottoir, route rurale 
(8.1), pas de voisins immédiats; plus largement, 
permet à la municipalité de garder les aînés à 
proximité (8.3).

Vue sur la cour d’école et sur le village, la façade de 
l’église, la colline boisée, magnifique en automne 
(8.1)

9 -     Est-ce que le projet intègre des
          préoccupations écologiques?

Impact minimal de l’implantation du projet car 
conversion d’un immeuble existant; s’approche 
du développement durable avec une perspective 
globale de l’Oasis dans sa communauté – formation 
en emploi, emploi local, logement abordable et 
logement social, etc. (9.4).

10 - Est-ce que le projet intègre des
          éléments d’intelligence
          artificielle?

N.D

11 - À quel point le projet est-il
          accessible à des gens à mobilité
          réduite ou présentant un
          handicap?

Habitation visitable : rampe d’accès rez-de-jardin 
et rez-de-chaussée, ascenseur, salle commune et 
toilettes publiques (11.1). 

Chambres accessibles aux fauteuils roulants, 
équipements adaptés à l’unité de perte d’autonomie 
importante (lève-personnes, bain thérapeutique, 
verticalisateur) (11.2). Non conçu selon conception 
universelle; structure de béton (conversion d’une 
ancienne école et couvent), laisse des traces 
dans l’aménagement (11.3). Bien que le logement 
n’évolue pas en soi, le continuum de service au sein 
de l’organisation permet une forme de logement 
évolutif (11.4). 

Terrains aménagés et accessibles (11.6).

Cadre physique
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12 - Est-ce qu’un espace est
          consacré au soutien (espace
          commun)?

Cuisinettes (déjeuner et collation) et buanderie 
commune sur chaque étage, salle à manger et salle 
d’activité au rez-de-chaussée, patio et terrasse 
communautaires au rez-de-chaussée, 2e étage et 
sur le toit (12.2c, e, f, h). 

En dehors de l’Oasis mais dans le même édifice, 
une salle de spectacles et de cinéma, des salles de 
réception et de réunion (12.2e, f).

13 - Quelle forme prend l’espace
          privé?

Appartements avec cuisine, studio avec cuisinette, 
studio sans cuisinette, chambres (13.1, 13.2). 
Équipements de buanderie communs, cuisinette 
commune aux étages où on retrouve des chambres 
(13.3). Chambres et studio aménagés dans 
d’anciennes salles de classe avec grandes fenêtres, 
ou joignant deux chambrettes de religieuses avec 
d’importantes poutres en béton au centre de la 
chambre (13.4).

14 - Quels éléments de sécurité
          compte le projet?

Entrée principale donnant sur les bureaux 
administratifs, les employés exerçant un tri des 
visiteurs (14.1). Construction à l’épreuve du feu, 
système d’appel dans les chambres et les salles de 
bain (14.2). Personnel de soins sur place 24/7 (14.4).

Questions Description
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Cadre organisationnel

Questions Description

15 - Qui est à l’origine du projet?
Initiative conjointe d’une mobilisation citoyenne 
et de la congrégation religieuse Notre-Dame du 
Perpétuel Secours (15.3).

16 - Quel type de gouvernance est    
          appliqué à l’organisation?

Organisme à but non lucratif, soutenu 
financièrement par la Fondation Saint-Joseph de 
l’Espérance de L’Oasis (16.1). 

Direction générale, direction des soins, conseil 
d’administration (aucun résident ni proche de 
résident n’y siège), des proches des résidents ont la 
possibilité de s’impliquer dans le comité loisirs, mais 
aucun comité de résidents ou de leurs représentants 
ne participe à la prise de décision (16.3). 

17 - Est-ce que l’organisation est
          une RPA certifiée?

L’Oasis Saint-Damien est une RPA certifiée par le 
MSSS, niveau 4 (17.1).

18 - Est-ce que le soutien provient
         de professionnels?

Ressources professionnelles : Une trentaine 
de personnes travaillent sous la supervision de 
la direction générale appuyée d’une adjointe 
administrative d’une directrice des soins (18.1).

19 - De quelle façon sont répartis les      
          rôles, tâches et responsabilités
          au sein de l’organisation?

Ressources professionnelles à l’interne surtout 
(19.1). Sous-traitance possible pour certaines tâches 
(19.2).

20 - Que contiennent les règles
          et règlements?

N.D.

21 - Quels moyens sont mis en
          place pour assurer une saine
          gestion des conflits?

N.D.



52



53 HABITATION COMMUNAUTAIRE POUR AÎNÉS -AUTONOME À LOURDE PERTE D’AUTONOMIE

FICHE # 6. 
LA MAISON 
INTERGÉNÉRATIONNELLE
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Nom
La maison intergénérationnelle ou unité d’habitation acces-
soire (UHA)

Option A ou B Option B – Nouveau logement / adaptation-rénovation

Adresse N.D.

Date de fondation N.D.

Nbre logements 2 (maison principale et logement-accessoire)

Nbre habitants Limité - familial

Loyer et autres frais Abordable – en dessous du prix du marché

Source d’information
http://www.larpent.ca/documents/les-uha-guide-des-
grands-principes-et-bonnes-pratiques/ 

Fiche technique

Élément distinctif :
Lien souvent intime qui unit les ménages qui partagent le service.

Description sommaire

Le modèle d’unité d’habitation accessoire (UHA) existe depuis fort longtemps, de la maison 
des domestiques au sous-sol réaménagée pour accueillir un jeune couple ou, plus récemment, 
un aîné. Cependant, la popularité de ce modèle a fluctué à travers les époques : encouragé 
en période de récession ou d’insécurité économique, il est mis de côté ou même interdit en 
période de prospérité économique et de développement des banlieues. Depuis les années 
1990, l’incertitude économique jumelée aux changements démographiques ont fait renaître 
un intérêt pour le modèle, suffisamment pour que plusieurs municipalités revoient leur 

http://www.larpent.ca/documents/les-uha-guide-des-grands-principes-et-bonnes-pratiques/
http://www.larpent.ca/documents/les-uha-guide-des-grands-principes-et-bonnes-pratiques/


55LA MAISON INTERGÉNÉRATIONNELLE

réglementation. Cependant, cette option demeure interdite ou strictement réglementée dans 
de nombreuses municipalités.

Les UHA comportent de nombreux bénéfices. Ils répondent à des besoins en logement de 
diverses populations : maintien à domicile d’aînés, accession à la propriété de jeunes ménages 
ou encore logement abordable pour des ménages à faibles revenus. Il permet également de 
densifier le territoire urbain et d’optimiser l’utilisation des infrastructures urbaines déjà 
existantes, à l’inverse du développement de nouveaux quartiers en périphérie, très coûteux en 
infrastructures. Ce modèle permet de plus d’obtenir des revenus supplémentaires, tant pour 
les municipalités (revenus de taxes) que pour les ménages propriétaires (loyer). La densification 
urbaine engendrée par la présence d’UHA permet également le développement des services 
publics (ex. : transport en commun) et la bonification probable des services commerciaux.

Le modèle d’UHA peut prendre différentes formes :

a)  Unité détachée en arrière-cour avec accès à une ruelle ou sur une rue latérale (lot  
         en coin),

b)    Unité détachée en arrière-cour avec accès aménagé sur le terrain,

c)    Unité attachée avec accès à une ruelle ou sur une rue latérale (lot en coin),

d)    Unité attachée avec accès aménagé sur le terrain,

e)    Unité (logement accessoire) aménagée en semi-sous-sol.

Ses caractéristiques de base sont :

1.	 A une taille réduite par rapport à la résidence principale (généralement < 50 % de la 
superficie habitable de la résidence principale);

2.	 Occupe entre 15 % et 50 % de l’espace libre sur le lot;

3.	 S’intègre de manière harmonieuse au quartier, respecte le design de la résidence 
principale;

4.	 Respecte la vie privée (accès privé, positionnement judicieux des fenêtres et portes, etc.);

5.	 Intègre des considérations environnementales (entre autres pour leur impact positif 
sur l’intimité, la régulation du climat, la réduction de la pression sur les infrastructures 
publiques, etc.).
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Illustration du modèle selon les 21 questions
du guide Habitat et Milieu de vie

1 - Combien de logements sont visés
       par le soutien?

Le soutien est échangé entre deux logements (1.2).

2 - Où se déploie le soutien?
Le soutien se déploie à l’intérieur de la sphère privée 
et dans un espace adjacent à la sphère privée (2.1 
et 2.2).

Cadre de base

Questions Description

3 - Le projet est-il spécifique aux
       aînés?

Le plus souvent multigénérationnel 
(intergénérationnel) (3.2).

4 - Le projet vise-t-il une clientèle
       mixte ou homogène?

Vise une clientèle mixte (complémentarité ou 
soutien des occupants de l’habitation principale 
envers les habitants de l’UHA) (4.2). Souvent un 
ménage aîné et un ménage plus jeune.

5 - Combien de personnes
       (ménages) le projet accueille-t-il?

Deux ménages visés (capacité limitée dans l’espace 
et la formule [5.2], intimité et continuité souhaitée 
dans l’ambiance du voisinage [5.4]).

Cadre social

Questions Description
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8 -     Dans quel environnement
           urbanistique est développé
           le projet?  

L’UHA partage le terrain de l’habitation principale, 
sa superficie doit permettre l’ajout d’une UHA (8.1). 
L’ajout d’une UHA ne devrait pas avoir d’impact 
écologique non compensé (8.2). Impact important à 
prévoir sur le voisinage immédiat (8.3). Accessibilité 
des services variable (8.4).

9 -     Est-ce que le projet intègre des
          préoccupations écologiques?

Généralement, les projets d’UHA intègrent des 
préoccupations écologiques de manière moyenne 
à importante (9.2-9.3), dans l’idée de respecter 
l’équilibre existant

10 - Est-ce que le projet intègre des
          éléments d’intelligence
          artificielle?

Variable

6 - À quel point le projet est-il ouvert
       sur sa communauté?

Pas ouvert sur la communauté. Logements privés, 
espaces partagés sur le terrain privé de l’habitation 
principale (6.1, 6.2). Souvent, les deux ménages sont 
issus d’une même famille.

7 - Quel est le niveau d’animation
       sociale du projet?

Souvent, les deux ménages se connaissent – accueil 
naturel et informel (7.1). Régulation des moments 
de rencontre (7.2) et présence d’animaux (7.3) 
variables.

Questions Description

Questions Description

Cadre physique
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11 - À quel point le projet est-il
          accessible à des gens à mobilité
          réduite ou présentant un
          handicap?

Variable. Idéalement, toute nouvelle construction 
devrait être visitable et adaptable (11.1-11.2) et 
tenir compte de potentiels handicaps visuels ou 
auditifs (11.5).

12 - Est-ce qu’un espace est
          consacré au soutien (espace
          commun)?

Les UHA attachées et logements accessoires 
comptent parfois un « sas neutre » entre les deux 
logements où peut se déployer le soutien. Les UHA 
détachées partagent une cour (12.2).

13 - Quelle forme prend l’espace
          privé?

Variable. Accès privé. Logement complet ou partage 
de certains équipements entre les deux habitations, 
comme la cuisine, la salle de lavage (surtout lorsque 
l’UHA est attachée à l’habitation principale) (13.1, 
13.2, 13.3). La superficie de l’UHA est généralement 
inférieure à la moitié de la superficie de l’habitation 
principale (13.4).

14 - Quels éléments de sécurité
          compte le projet?

Proximité physique entre les deux habitations (14.1). 
Équipements de sécurité, mesures de surveillance et 
mesures d’urgence variables (14.2, 14.3, 14.4).

Questions Description



59LA MAISON INTERGÉNÉRATIONNELLE

Cadre organisationnel

Questions Description

15 - Qui est à l’origine du projet?
Initiative populaire (propriétaires de l’habitation 
principale) (cas 15.1). L’ajout d’une UHA doit être 
permis par les règlements municipaux.

16 - Quel type de gouvernance est    
          appliqué à l’organisation?

N/A

17 - Est-ce que l’organisation est
          une RPA certifiée?

N/A

18 - Est-ce que le soutien provient
         de professionnels?

Recours possible à des services professionnels sur 
initiative personnelle (18.1). Entraide entre les 
ménages (18.2).

19 - De quelle façon sont répartis les      
          rôles, tâches et responsabilités
          au sein de l’organisation?

Aucune ressource professionnelle interne (19.1). 
Recours possible à des ressources professionnelles 
externes (19.2). Probable répartition des tâches 
entre les deux ménages, entente variable (19.3).

20 - Que contiennent les règles
          et règlements?

Règles et ententes à définir : forme et intensité du 
soutien, partage des responsabilités, utilisation des 
espaces et équipements communs, etc.  

21 - Quels moyens sont mis en
          place pour assurer une saine
          gestion des conflits?

La proximité relationnelle (souvent familiale) 
entre les ménages peut être bénéfique autant que 
délicate (21.1). Le recours à des ressources externes 
(travailleur social ou autre) peut aider à prendre du 
recul et discuter plus calmement en présence d’un 
tiers (21.2).
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FICHE # 7. 
DU SOUTIEN À DOMICILE 
À L’HABITATION AVEC 
SERVICES
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Nom Table de concertation des personnes âgées du Témiscamingue

Option A ou B
Option A et B – Soutien à domicile et service d’habitation 
pour aînés (3)

Adresse Ville-Marie, Témiscamingue

Date de fondation

TCPAT : 1982 
Résidence Marguerite d’Youville : 1997

Résidence Lucien Gaudet : 1999

Résidence Court Séjour : N.D.

Nbre logements

Résidence Marguerite d’Youville : 32 chambres pour aînés 
semi-autonomes

Résidence Lucien Gaudet : 18 chambres pour aînés 
autonomes

Résidence Court Séjour : 6 chambres de répit et 
convalescence ou en attente d’un hébergement permanent

Nbre habitants ±60 

Loyer et autres frais
Variable selon la taille de la chambre, chambre simple ou 
double, services requis, etc.

Source d’information
Visite, conversation téléphonique, Portrait du logement 
communautaire (RQOH)

Fiche technique

Élément distinctif :
Continuum de services allant du domicile à la résidence avec services pour aînés semi-
autonomes au sein d’une seule organisation.
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Description sommaire

La MRC du Témiscamingue couvre un immense territoire très peu peuplé, éloigné des grands 
centres urbains québécois (6 heures de Gatineau, 1 h 30 de Rouyn-Noranda) – les villes de New 
Liskeard et North Bay, en Ontario sont très fréquentées par la population du Témiscamingue. 
L’accès aux services sur l’ensemble de ce territoire est un défi constant; l’accès à un véhicule 
automobile est essentiel pour accéder à l’ensemble des services. Dans sa mission d’entreprise 
d’économie sociale en aide à domicile (EÉSAD), la Table de concertation des personnes âgées 
du Témiscamingue (TCPAT) adopte une approche de proximité pour relever ce défi : dans 
chacune des municipalités du territoire ou à tout le moins dans chaque secteur, des employés 
sont recrutés et assurent les services au domicile des clients de leur secteur. Toutefois, 
lorsque le maintien à domicile n’est plus souhaitable ou plus possible, l’aîné doit déménager 
à Ville-Marie, centre névralgique de la MRC. C’est à Ville-Marie que sont situés les locaux 
administratifs de la TCPAT ainsi que les trois résidences pour aînés qu’elle a développées. 

Dans sa mission habitation et hébergement, dans le but de développer une offre de 
logements abordables et sécuritaires pour des aînés à faible revenu, la TCPAT a ouvert trois 
habitations communautaires. Celles-ci répondent à des besoins variés : habitation pour aînés 
autonomes, habitation avec services pour aînés semi-autonomes et hébergement de répit et 
convalescence. 

Le fait que ce soit la même entreprise qui offre des services à domicile et un continuum 
d’habitation constitue une forme de continuité organisationnelle qui peut être rassurante 
pour l’aîné et ses proches. Bien que la direction et les employés changent entre le domicile 
et les résidences Lucien Gaudet et Marguerite d’Youville, l’aîné est assuré d’y retrouver 
les mêmes valeurs. La résidence Lucien Gaudet et la résidence Marguerite d’Youville sont 
certifiées RPA, de catégories différentes.

Pour bien illustrer l’importance que joue la TCPAT dans son milieu, mentionnons simplement 
qu’avec son EÉSAD et ses trois résidences, la TCPAT est le 2e employeur du Témiscamingue.
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Illustration du modèle selon les 21 questions
du guide Habitat et Milieu de vie

1 - Combien de logements sont visés
       par le soutien?

Mission Soutien à domicile : le soutien s’adresse à un 
logement à la fois (1.1).

Mission habitation : le soutien est l’élément 
unificateur d’un nombre connu de logements (1.3).

2 - Où se déploie le soutien?

Soutien à domicile : le soutien se déploie à l’intérieur 
de la sphère privée (2.1).

Habitation : le soutien se déploie à l’intérieur de 
la sphère privée ou dans un endroit adjacent à la 
sphère privée (2.1 et 2.2).

Cadre de base

Questions Description

3 - Le projet est-il spécifique aux
       aînés?

Clientèle unigénérationnelle (ou presque) (3.1).

Soutien à domicile : surtout clientèle aînée; 
Habitation : clientèle aînée.

4 - Le projet vise-t-il une clientèle
       mixte ou homogène?

Clientèle mixte sur le plan de la santé physique et 
fonctionnelle (4.2).

Cadre social

Questions Description
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5 - Combien de personnes
       (ménages) le projet accueille-t-il?

Plusieurs noms sur la liste d’attente, mais 
plusieurs s’y inscrivent alors qu’ils ne sont pas 
prêts à déménager, pour réserver leur place (5.1).  
Marguerite D’Youville et Court Séjour : rénovation 
d’un immeuble existant (capacité maximale) (5.2).

6 - À quel point le projet est-il ouvert
       sur sa communauté?

Activités intergénérationnelles ponctuelles 
(spectacles de l’école primaire et garderie), travaux 
communautaires parfois. Autrefois plus ouvertes, 
les résidences Lucien Gaudet et Marguerite 
d’Youville invitent peu d’externes lors des activités, 
selon le souhait des résidents (6.1). Aussi, peu de 
participation des résidents aux activités publiques, 
hors résidence.

7 - Quel est le niveau d’animation
       sociale du projet?

Projets spéciaux : 
•	 artistes ont peint des tableaux évoquant les 

plus beaux souvenirs des aînés, exposés sur les 
murs des couloirs

•	 ateliers de fabrication de céramiques pour les 
aînés

Technicienne en loisirs 5 jours/semaine; animation 
musicale hebdomadaire (bénévole) (7.2).

Questions Description
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8 -     Dans quel environnement
           urbanistique est développé
           le projet?  

Marguerite d’Youville et Lucien Gaudet voisines, en 
cœur de village, à proximité des commerces, services 
et autres points d’intérêts (HLM, poste de la Sûreté 
du Québec, Centre de femmes, CPE, pharmacie 
(2), église, parc d’exercices adapté, etc.). Court 
Séjour en périphérie du village, voisine des bureaux 
administratifs de la TCPAT. Terrains et abords plutôt 
plats, facilitant marche et conduite automobile. 
Présence de trottoirs. Terrains suffisamment grands 
pour aménagements (parcours d’exercice, jardin en 
bacs, etc.) (8.1, 8.4). Youville : vue sur la cour d’un 
CPE; plusieurs aînés apprécient (8.1). Sauvegarde 
du patrimoine par la conversion de l’immeuble 
Marguerite d’Youville apprécié par la société civile 
(8.3).

9 -     Est-ce que le projet intègre des
          préoccupations écologiques?

Peu de préoccupation écologique (9.1).

10 - Est-ce que le projet intègre des
          éléments d’intelligence
          artificielle?

Internet sans fil disponible pour les résidents (10.1).

11 - À quel point le projet est-il
          accessible à des gens à mobilité
          réduite ou présentant un
          handicap?

Trois résidences visitables (ex. : Court Séjour entrée 
rez-de-jardin et rampe d’accès rez-de-chaussée) 
(11.1), adaptables (11.2). Aménagements visuels  : 
Cadres et portes sur murs contrastés (11.5). 
Parcours de marche et équipements sportifs adaptés 
extérieurs, potager en bacs surélevés, gazebo sur 
plancher de dalles et chaises, tables à pique-nique, 
bancs accessibles par sentier aménagé pour des 
gens à mobilité réduite (11.6). 

Résidence Marguerite d’Youville dotée d’un 
lève-personne, deux salles de bain avec bain 
thérapeutique + chaise élévatrice (11.2).

Cadre physique

Questions Description
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15 - Qui est à l’origine du projet?
Initiative d’une organisation (Table de concertation 
des personnes âgées du Témiscamingue), appuyée 
par le CSSS (15.2).

Cadre organisationnel

Questions Description

12 - Est-ce qu’un espace est
          consacré au soutien (espace
          commun)?

Dans chacune des trois résidences, des espaces 
sont consacrés au soutien (12.2). Cuisine accessible 
24/7 pour collations et activité (12.2a). Non ouvert 
aux gens de l’extérieur (12.2b). Salle à manger 
servant parfois de salle d’activité, salon, terrasse 
et jardins, etc. (12.2c, e, f). Activités coordonnées 
par la technicienne en loisir; usage informel non 
coordonné (12.2g).

13 - Quelle forme prend l’espace
          privé?

Marguerite d’Youville et Lucien Gaudet : chambres 
simples et doubles avec salle de bain (13.1), salle à 
manger et salon partagés (13.3).
Court Séjour : chambres (13.1). Salle de bain, cuisine 
et salon partagés (13.3).

14 - Quels éléments de sécurité
          compte le projet?

Portes codées pour éviter l’errance des résidents 
avec troubles cognitifs (permet aussi un contrôle 
des visiteurs), cloche d’appel dans la chambre et la 
salle de bain – personnel 24/7, possibilité de matelas 
détecteur de mouvement pour résidents à risque de 
chute (14.2).

Questions Description
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16 - Quel type de gouvernance est    
          appliqué à l’organisation?

OBNL (16.1). Direction générale et équipe de gestion 
du volet EÉSAD, dirige aussi Court Séjour; Direction 
en place pour chacune des 2 autres résidences, CA 
de la TCPAT formé de 7 membres + 1 substitut; 
Comité consultatif de gestion, formé de 1 résident 
et 3 représentants/proches d’aînés; Comité des 
usagers organise activités spéciales et financement 
des activités formé d’usagers et employés (16.3).  

17 - Est-ce que l’organisation est
          une RPA certifiée?

Résidence Marguerite d’Youville : RPA niveau 4 – 
Soins palliatifs avec implication des proches (salon 
privé disponible pour les proches alors qu’ils veillent 
l’aîné).
Résidence Lucien Gaudet : RPA niveau 1.
Résidence Court Séjour : Hors certification.

18 - Est-ce que le soutien provient
         de professionnels?

Le soutien provient de professionnels surtout 
(préposés présents 24/7 dans les trois résidences) 
(18.1), bien que des comportements d’entraide 
soient valorisés (18.2). 
AVQ, soins infirmiers, loisirs, coiffure; suivi 
psychosocial et certains soins de santé offerts par 
le CISSS, après entente. AVD et cuisine par TCPAT, 
ainsi admissible au PEFSAD.

19 - De quelle façon sont répartis les      
          rôles, tâches et responsabilités
          au sein de l’organisation?

Recours aux ressources internes surtout (19.1), 
ressources externes au besoin (19.2), Prise en 
charge collective à l’initiative des résidents; certains 
participent aux tâches diverses, entretien des jardins 
et plates-bandes (19.3).

20 - Que contiennent les règles
          et règlements?

N.D.

21 - Quels moyens sont mis en
          place pour assurer une saine
          gestion des conflits?

Rencontre avec les proches lorsque la situation 
devient difficile avec l’aîné (changement des 
capacités fonctionnelles ou comportement), recours 
à l’aide du travailleur social de référence (CISSS) 
lorsque nécessaire (21.2).

Questions Description



69 DU SOUTIEN À DOMICILE À L’HABITATION AVEC SERVICES

FICHE # 8. 
LA MIXITÉ EN 
HABITATION 
COMMUNAUTAIRE
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Nom
Cité Les 3 R 
(Respect de soi, Respect des autres et Respect des origines 
du projet)

Option A ou B
Option B – Nouvelle construction (AccèsLogis Québec volets 
I, II et III)

Adresse Saint-Jérôme

Date de fondation 2016 (en développement depuis 2007)

Nbre logements
65 (9 logements familles, 36 logements aînés, 20 logements 
pour personnes ayant des besoins particuliers [déficience 
physique ou intellectuelle, problème de santé mentale])

Nbre habitants N.D. 

Loyer et autres frais
Loyer n.d., 10 $/repas (volet I et III), 2 repas/jour obligatoires 
pour volet II (Aînés)

Source d’information
Portrait du logement communautaire (RQOH)
www.citelestroisr.ca  

Fiche technique

Élément distinctif :
Mixité sociale et générationnelle.

Description sommaire

Le projet est issu de l’imagination de deux femmes dont l’une avait un handicap physique 
l’obligeant à se déplacer en fauteuil roulant. Ces deux amies souhaitaient pouvoir vivre dans 
un même lieu, mais le besoin d’un milieu de vie adapté pour l’une causait problème – mais 
pourquoi serait-ce un problème? Voilà le point de départ de l’histoire, en 2007.

www.citelestroisr.ca
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Le projet d’une habitation intergénérationnelle destinée autant aux gens avec un handicap 
physique qu’aux gens sans handicap se développe d’abord comme un rêve. Aidées d’autres 
personnes rassemblées en petits groupes de travail, le projet d’une habitation communautaire 
de plus grande envergure s’est développé. Dix ans plus tard, en décembre 2016, la Cité les 3 R a 
accueilli ses premiers locataires.

La Cité les 3 R propose des logements abordables pour des familles, des aînés ainsi que pour 
des gens avec des besoins particuliers (handicap physique ou autre) dans une mixité – sur 
chaque étage, les différentes clientèles se côtoient et tissent des liens. 

La Cité les 3 R se donne comme mission de créer un milieu de vie intégré à un environnement 
naturel où tous pourront partager leurs talents et compétences et développer un sentiment 
d’appartenance, d’entraide et de réciprocité dans la sécurité et le respect.

Illustration du modèle selon les 21 questions
du guide Habitat et Milieu de vie

1 - Combien de logements sont visés
       par le soutien?

Le soutien est l’élément unificateur d’un nombre 
connu de logements (1.3).

2 - Où se déploie le soutien?
Le soutien peut se déployer à l’intérieur de la sphère 
privée (2.1) ou dans un espace adjacent à la sphère 
privée (2.2).

Cadre de base

Questions Description
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3 - Le projet est-il spécifique aux
       aînés?

Le projet est multigénérationnel (3.2). Il inclut 
un volet Famille (couples avec enfants, familles 
monoparentales, familles intergénérationnelles), 
un volet Aîné (75 ans et plus, autonomes, légères 
pertes d’autonomie, profil gériatrique), volet 
Besoins particuliers (déficience physique, déficience 
intellectuelle, problème de santé mentale).

4 - Le projet vise-t-il une clientèle
       mixte ou homogène?

Homogénéité : ménages à revenu faible ou modeste 
(4.1). Le projet vise une clientèle mixte sur plusieurs 
plans (âge, autonomie fonctionnelle, état de santé, 
etc.), la mixité est activement recherchée puisque 
sur chaque étage on retrouve des logements famille, 
aîné et pour besoins particuliers (4.2).

5 - Combien de personnes
       (ménages) le projet accueille-t-il?

N.D.

6 - À quel point le projet est-il ouvert
       sur sa communauté?

Un projet de jardin potager et de serres est appuyé 
par les Serres de Clara (OBNL), un organisme 
communautaire d’insertion sociale offrant des 
activités de jardinage et de cuisine collective, 
d’horticulture et de restauration de sites naturels; 
l’objectif est d’ouvrir ce projet à la communauté 
dans l’avenir, avec un marché communautaire public. 
Cité Les 3 R souhaite aussi relier son jardin au jardin 
communautaire voisin par un sentier (6.2).

7 - Quel est le niveau d’animation
       sociale du projet?

Les locataires sont organisés en comités, qui 
proposent des ateliers de toute sorte (horticulture, 
menuiserie, cuisine, tricot, peinture, etc.). Soupers 
communautaires (qui utilisent les légumes du 
potager/serre) (7.2). 

Cadre social

Questions Description
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8 -     Dans quel environnement
           urbanistique est développé
           le projet?  

Voisin d’une coopérative d’habitation, d’un parc 
municipal avec jardin communautaire (8.1), 
environnement social réceptif (8.3).

9 -     Est-ce que le projet intègre des
          préoccupations écologiques?

Se veut un projet intégré à un environnement 
naturel, à proximité d’un parc municipal et jardin 
communautaire; intègre un projet d’horticulture et 
de jardin potager (9.2).

10 - Est-ce que le projet intègre des
          éléments d’intelligence
          artificielle?

N.D.

11 - À quel point le projet est-il
          accessible à des gens à mobilité
          réduite ou présentant un
          handicap?

Entièrement accessible pour tout âge et toute 
condition physique (11.1, 11.2, 11.6).

12 - Est-ce qu’un espace est
          consacré au soutien (espace
          commun)?

Plusieurs espaces sont consacrés à différentes 
formes de soutien. Grande serre au 3e étage, lieu 
d’apprentissages et d’activités intergénérationnelles, 
cuisine collective, salle à manger, salle de projection 
vidéo et informatique, bibliothèque, salon, salle 
communautaire (12.2c, e, f, h).

13 - Quelle forme prend l’espace
          privé?

Logements avec cuisine (13.1, 13.2).

14 - Quels éléments de sécurité
          compte le projet?

Système de gicleurs, médaillon d’urgence (14.2).

Cadre physique

Questions Description
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15 - Qui est à l’origine du projet?
Initiative citoyenne (15.1).

16 - Quel type de gouvernance est    
          appliqué à l’organisation?

OSBL (16.1). Appuyé par la fédération régionale des 
OSBL d’habitation (FOH3L) pour la gestion; comités 
de locataires pour l’organisation d’activités (16.3).

17 - Est-ce que l’organisation est
          une RPA certifiée?

RPA niveau 1 (17.1).

18 - Est-ce que le soutien provient
         de professionnels?

Soutien par des professionnels : cuisine offrant 
2 repas/jour, accompagnement en horticulture, 
intervention psychosociale, comptoir de pharmacie 
1 fois/semaine (18.1), comportements d’entraide 
favorisés, valorisation des talents individuels et des 
enseignements entre les locataires (18.2).

19 - De quelle façon sont répartis les      
          rôles, tâches et responsabilités
          au sein de l’organisation?

N.D.

20 - Que contiennent les règles
          et règlements?

N.D.

21 - Quels moyens sont mis en
          place pour assurer une saine
          gestion des conflits?

Intervenante psychosociale facilite les échanges 
(21.2).

Cadre organisationnel

Questions Description
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FICHE # 9. 
L’ADAPTATION DU 
CADRE BÂTI POUR 
FACILITER LE SOUTIEN
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Nom Mariemont Village

Option A ou B Option B – nouvelle habitation communautaire

Adresse Morlanwelz, Province du Hainaut (Wallonie), Belgique

Date de fondation
Avril 1985 (OSBL La Maison Mariemont), 8 mai 1999 (Marie-
mont Village)

Nbre logements

255 lits : 86 chambres pour aînés en légère perte 
d’autonomie, 153 lits pour aînés en perte d’autonomie 
importante dont 120 pour gens atteints de troubles cognitifs 
(de ceux-ci 60 sont organisés en 4 cantous de 15 lits), 16 lits 
de convalescence/Court séjour

32 appartements pour aînés autonomes, 

10 places en centre de jour/hôpital de jour 

Nbre habitants ±315

Loyer et autres frais N.D.

Source d’information Visite, site web https://www.lamaisondemariemont.be/

Fiche technique

Élément distinctif :
Aménagement du cadre bâti pour servir la qualité des soins et la qualité de vie.

https://www.lamaisondemariemont.be/
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Description sommaire

La Maison Mariemont a été fondée en avril 1985 en réaction à une crise : l’annonce de la 
fermeture de l’hôpital des maladies professionnelles. Syndicats socialistes et mutuelles 
chrétiennes mettent sur pied l’OSBL, qui se dote alors d’une nouvelle mission « Maison de 
repos et de soins » (équivalent belge de la résidence pour aînés semi-autonomes). La Maison 
Mariemont offrait également à l’époque des services à domicile (soins et repas), des services 
de téléassistance ainsi qu’un centre de jour aux gens de la communauté de Morlanwelz.  

En mars 1996 débute la construction d’un nouveau complexe : Mariemont Village. Ce nom 
influence d’ailleurs l’aménagement des lieux : au centre, l’entrée principale, aménagée comme 
une place centrale villageoise avec fontaine, bancs, petite boutique (dépanneur) et café-bar à 
proximité. Chaque aile du bâtiment porte le nom d’un quartier de la ville, les corridors, le nom 
des rues. 

Inaugurée le 8 mai 1999, Mariemont Village présente un continuum complet de services 
et soins aux aînés, avec un volet « maison de repos » (équivalent de la résidence pour aînés 
autonomes), l’ajout d’un volet « cantou » (unité prothétique adaptée aux troubles cognitifs), un 
volet convalescence ainsi que le maintien d’un volet semi-autonome et du volet centre de jour/
hôpital de jour. Avec ses 255 lits, 32 appartements et 10 places en centre de jour, Mariemont 
Village est l’une des plus grandes résidences pour aînés de Wallonie (région francophone de 
Belgique).

Mariemont Village se veut ouvert sur l’extérieur et privilégiant l’approche résidentielle (milieu 
de vie) à l’approche hospitalière et valorisant la qualité et la personnalisation des soins ainsi 
que le concept de citoyenneté. L’OSBL vise à offrir à la personne âgée un cadre de vie qui lui 
permette de poursuivre sa vie en demeurant un sujet actif de son propre projet de vie.

En plus du concept villageois, deux autres éléments d’aménagement et d’adaptation physique 
distinguent Mariemont Village des autres résidences pour aînés (voir photos dans les pages 
suivantes) : 

1.	 les cantous : unités sécurisées pour les personnes ayant des troubles cognitifs regroupant 
un maximum de 15 résidents autour d’un foyer central (cuisine et salle d’activité), table 
ronde et design circulaire pour favoriser les interactions;

2.	 les salles de bain « amovibles » : dans les chambres pour aînés semi-autonomes, deux 
pans de murs de la salle de bain peuvent s’ouvrir, permettant d’approcher l’évier à la tête 
du lit, ce qui facilite les soins d’un bénéficiaire alité.
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Illustration du modèle selon les 21 questions
du guide Habitat et Milieu de vie

1 - Combien de logements sont visés
       par le soutien?

Le soutien est l’élément qui unit un nombre défini de 
logements (1.3). Avec le centre/hôpital de jour ainsi 
que le volet santé et bien-être, le soutien est offert à 
un nombre indéfini de logements (1.4).

2 - Où se déploie le soutien?

Le soutien se déploie à l’intérieur de la sphère privée 
(2.1) ainsi que dans un espace adjacent à la sphère 
privée (2.2) ou, dans le volet centre de jour/Santé et 
bien-être, à l’extérieur de la sphère privée (2.3).

Cadre de base

Questions Description

3 - Le projet est-il spécifique aux
       aînés?

Le projet d’habitation est spécifique aux aînés (3.1), 
toutefois, des activités intergénérationnelles sont 
organisées à l’occasion (3.2).

4 - Le projet vise-t-il une clientèle
       mixte ou homogène?

Le projet, avec ses différents volets, vise une 
clientèle mixte au niveau de la santé fonctionnelle 
(4.2).

5 - Combien de personnes
       (ménages) le projet accueille-t-il?

Grand terrain (4 hectares) permet la poursuite 
du développement – 42 unités supplémentaires 
pour aînés autonomes sont en développement 
(5.2). Le développement en unités de vie (par ailes, 
par étages) permet de maintenir un aspect plus 
communautaire malgré un nombre important de 
logements/unités (5.5).

Cadre social

Questions Description
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Questions Description

6 - À quel point le projet est-il ouvert
       sur sa communauté?

Selon les activités, elles sont réservées aux locataires, 
ouvertes à leurs proches ou à la communauté plus 
largement (6.1).            L’atrium prend la forme d’un hall 
communautaire où se trouvent une boutique (style 
dépanneur) et un café-bar (6.1). Centre de bien-être 
(piscine, spa, etc.) ouvert au public (6.2). 

En été (vacances scolaires), 1 éducatrice anime 
les enfants des employés (3 à 10 ans) – activités 
intergénérationnelles (ex. : Olympiades en équipes 
mixtes) (6.2).

7 - Quel est le niveau d’animation
       sociale du projet?

La direction et le personnel veillent à ce que chacun 
des résidents ait l’occasion de s’impliquer dans les 
activités et animations (spectateurs ou acteurs, 
selon sa volonté et sa capacité), dans l’espoir que 
se développe une vie sociale, dans une ambiance 
familiale (7.2).

Animation en loisir (par employés ou résidents 
bénévoles) et services continus : Ateliers de travaux 
manuels, jardinage, tricot, Rédaction du journal de la 
résidence, jeux de mémoire, scrabble, cartes, domino, 
quilles, Wii, Lecture de contes, journaux, Atelier 
de peinture et peinture d’expression, Sophrologie, 
Gymnastique collective, Tournois de mini-putt 
et de pétanque, Soins esthétiques, Marché Bio, 
Boutique, café-bar, Salon de coiffure, Réunions de 
prières et messes organisées régulièrement, cercles 
de discussions laïques, Sorties au théâtre, Repas à 
thème, Ciné-club, Animations intergénérationnelles 
(carnaval, Noël, Pâques, etc.), Après-midi musicaux 
réguliers, Fêtes d’anniversaires, Semaines 
thématiques, randonnées, vacances quatre jours à la 
mer, etc. (7.2).

Cantous : AVD 

Citoyenneté : Bureau de vote sur place lors 
d’élections 

Animaux permis (7.3).

P.1
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L’atrium de Mariemont Village 
est aménagé comme une place 
centrale, avec une boutique et un 
café-bar, visible à l’arrière-plan.

P.1

8 -     Dans quel environnement
           urbanistique est développé
           le projet?  

Situé non loin du centre-ville, en périphérie, 
terrain de 4 hectares offrant des espaces verts 
et permettant des développements futurs, pente 
descendante vers le centre-ville (8.1). 

Commerces et services à proximité, mais dénivelé 
limitant l’accès à pied pour certains aînés, toutefois 
l’OSBL possède un minibus utilisé pour des sorties 
en petits groupes et certains aînés possèdent une 
voiture; plusieurs services et certains services 
commerciaux disponibles à même le complexe et 
ouverts à la communauté (8.4).

9 -     Est-ce que le projet intègre des
          préoccupations écologiques?

N.D.

10 - Est-ce que le projet intègre des
          éléments d’intelligence
          artificielle?

N.D.

Cadre physique

Questions Description
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11 - À quel point le projet est-il
          accessible à des gens à mobilité
          réduite ou présentant un
          handicap?

Visitable : immeuble, espaces communs et semi-
publics accessibles, toilettes publiques accessibles 
à proximité (11.1). Logements adaptables ou 
adaptés (11.2). Le continuum d’habitation offert par 
l’OSBL permet une forme évolutive (11.4). Larges 
sentiers pavés sillonnant le terrain, potagers en bacs 
surélevés (11.6).

Innovation : Dans le volet semi-autonome, la salle de 
bain adaptée est accessible par une porte pour l’aîné 
capable de s’y déplacer, mais il est aussi possible 
d’ouvrir deux pans de mur pour approcher le lavabo 
du lit d’un patient alité, ceci facilitant grandement 
les soins (11.2).

12 - Est-ce qu’un espace est
          consacré au soutien (espace
          commun)?

Multiples espaces consacrés au soutien sous 
diverses formes (12.2). Auditorium, salle 
multifonction, atrium,  jardin des sens et  
potager,     mini-putt, grand terrain (4 hectares), 
bibliothèque, accès Internet, Soins esthétiques, 
Marché Bio, Boutique, café-bar, Salon de coiffure 
(12.2c, e, f, h). Certains espaces accessibles en tout 
temps, d’autres sont accessibles lorsqu’une activité 
y est en cours (12.2a). Certains espaces et services 
ouverts à la communauté en tout temps, d’autres 
selon les activités (12.2b).

13 - Quelle forme prend l’espace
          privé?

Appartements complets avec cuisine (autonomes); 
chambres individuelles avec salle de bain (douche),   
        salle à manger (semi-autonomes); chambre avec 
toilette, salle de bain commune et cuisine au cœur 
de l’unité (cantous) (13.1, 13.2). 

14 - Quels éléments de sécurité
          compte le projet?

Cantous : unités prothétiques avec portes codées 
pour éviter les comportements d’errance et fugues, 
autres volets : clochettes d’alarme près du lit et 
toilette (14.2). Personnel professionnel soignant 
24/7 (14.4).

P.5

P.4

P.3

P.2

Questions Description
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P.2

P.3

Salle de bain adaptée dont le design a été développé pour l’OSBL, sur la suggestion du personnel. Cet 
aménagement facilite les soins au lit.

Le jardin des sens propose aussi deux parcours  : 
Parcours découverte, plus facile, et parcours 
Vita, avec des obstacles et éléments d’exercices 
physiques.
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P.4

Une partie du terrain est aménagée en parcours de mini-putt, avec sentier large pavé pour un accès 
facile aux gens à mobilité réduite.

Cantou : Unité de 15 chambres disposées autour d’une cuisine centrale servant de salle d’activité.

P.5
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15 - Qui est à l’origine du projet?
Initiative commune d’organisations (syndicats et 
mutuelles catholiques et socialistes) (15.2).

16 - Quel type de gouvernance est    
          appliqué à l’organisation?

OSBL (ASBL, selon l’appellation belge) (16.1). 
Direction générale, direction des services 
hôteliers, direction des soins, comité des résidents 
(1 rencontre/3 mois) : 10 locataires élus pour 4 
ans discutent de nourriture, animation, sécurité; 
implication de locataires bénévoles dans 
l’organisation/ réalisation des activités (16.3).

17 - Est-ce que l’organisation est
          une RPA certifiée?

N/A en Belgique, certification serait nécessaire au 
Québec (17.1).

18 - Est-ce que le soutien provient
         de professionnels?

Le soutien provient de ressources professionnelles 
(préposés, infirmiers, cuisiniers, entretien ménager, 
etc.) (18.1).

19 - De quelle façon sont répartis les      
          rôles, tâches et responsabilités
          au sein de l’organisation?

Grand nombre de ressources internes (19.1), 
Implication volontaire des locataires (organisation/
animation activités, journal de la résidence, etc.) 
(19.3).

20 - Que contiennent les règles
          et règlements?

N.D.

21 - Quels moyens sont mis en
          place pour assurer une saine
          gestion des conflits?

Ressources professionnelles (21.2).

Cadre organisationnel

Questions Description
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FICHE # 10. 
INTERVENTION 
PERSONNALISÉE EN 
GROUPE RESTREINT
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Nom Résidence La Fougère

Option A ou B
Option B – nouvelle résidence pour aînés (privée à but 
lucratif)

Adresse Ivoz-Ramet (Flémalle), province de Liège (Wallonie), Belgique

Date de fondation N.D.

Nbre logements
167 lits, dont la moitié en chambres doubles, comprenant 
aussi quelques suites pour couples.

Nbre habitants 167 (89 Côté Villa)

Loyer et autres frais 35 € à 65 €/jour (52.50 $ à 97,50 $/jour)

Source d’information Visite, site web www.groupeserena.be/  

Fiche technique

Élément distinctif :
Soins personnalisés sous la direction de la « maîtresse de maison » et approche inspirée de 
Montessori.

Description sommaire

La résidence Les Fougères diffère un peu des autres exemples présentés dans ce cahier. Il s’agit 
ici d’une résidence privée à but lucratif. Le groupe Serena possède six résidences, dont les 
deux pavillons Les Fougères – Côté Jardin et Côté Villa, situées dans la commune de Flémalle, 
province de Liège en Belgique. 

Les Fougères – Côté Villa se distingue particulièrement par l’organisation des soins aux 
aînés en perte cognitive et physique importante : petites unités gérées par une maîtresse de 

http://www.groupeserena.be/
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maison (chef d’équipe), soins personnalisés, implication de tous dans les tâches quotidiennes 
et spéciales, application de principes inspirés de l’approche Montessori adaptée aux troubles 
cognitifs.  

L’approche Montessori adaptée aux troubles cognitifs vise à permettre aux aînés de préserver 
ou de se réapproprier les gestes du quotidien afin de fonctionner de la manière la plus 
indépendante ou autonome que possible (« Aide-moi à faire seul »), d’interagir et de s’engager 
dans leur communauté en adoptant un rôle social positif et de s’épanouir. Cette méthode 
promeut le respect, la dignité et l’égalité. On dit que l’adoption de la méthode Montessori 
diminue les comportements problématiques. 

Cette approche repose sur 12 principes :

1.	 L’activité doit avoir un sens/but, capter l’intérêt de la personne.

2.	 Pensez à demander à la personne, et l’inviter à participer.

3.	 Offrez du choix à chaque fois que c’est possible.

4.	 Parlez moins, montrez plus!

5.	 Concentrez-vous sur les capacités préservées de la personne.

6.	 Ralentissez. Adaptez votre vitesse à la personne.

7.	 Utilisez des modèles, des indices visuels dans le matériel.

8.	 Donnez à la personne quelque chose à tenir et manipuler.

9.	 Allez du plus simple au plus complexe.

10.	Si besoin, divisez l’activité en sous-étapes. Une étape à la fois.

11.	Pour terminer, demandez : « Avez-vous aimé? », « Voudriez-vous le refaire? ».

12.	Le but est l’engagement. Il n’y a pas de bonne ou de mauvaise manière de faire.

Les Fougères. À gauche, en jaune : Côté Villa, au centre, en brique : Côté Jardin
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Illustration du modèle selon les 21 questions
du guide Habitat et Milieu de vie

1 - Combien de logements sont visés
       par Le soutien?

Le soutien est l’élément unificateur d’un nombre 
défini de logements/chambres (1.3).

2 - Où se déploie le soutien?
Le soutien se déploie dans la sphère privée (2.1) et 
dans un espace adjacent à la sphère privée (2.2).

Cadre de base

Questions Description

3 - Le projet est-il spécifique aux
       aînés?

Projet spécifique aux aînés (3.1).

4 - Le projet vise-t-il une clientèle
       mixte ou homogène?

Clientèle mixte au niveau de l’état de santé 
fonctionnelle/cognitive. Les bénéficiaires 
désorientés et orientés cohabitent dans l’ensemble 
de l’habitation, sauf les bénéficiaires présentant 
des troubles de comportement (errance, violence, 
etc.) qui eux sont regroupés dans quelques unités 
sécurisées (4.2).

5 - Combien de personnes
       (ménages) le projet accueille-t-il?

Le projet s’est développé dans un domaine qui 
comptait une grande résidence (Villa) et un ancien 
entrepôt (Jardin), les deux volets ont été agrandis 
en différentes phases (5.2). Le grand nombre 
de résidents nécessite un nombre important 
d’employés et implique un va-et-vient de visiteurs, 
ce qui donne une ambiance dynamique et stimulante 
(5.4). 

Cadre social

Questions Description



89INTERVENTION PERSONNALISÉE EN GROUPE RESTREINT

Le fractionnement des unités de soins en petits 
groupes de résidents confère une ambiance plus 
intime au quotidien et facilite le développement d’un 
sentiment de communauté (5.5).

6 - À quel point le projet est-il ouvert
       sur sa communauté?

8 fois par année, les proches des résidents sont 
fréquemment invités à se joindre aux activités. 
1fois/an, un BBQ regroupe les familles des employés 
et des locataires (6.1).

7 - Quel est le niveau d’animation
       sociale du projet?

Au quotidien, les résidents sont encouragés à 
prendre part aux AVD et AVQ. Deux éducatrices 
organisent des activités pour les résidents chaque 
jour, un calendrier mensuel est publié dans le 
journal de la résidence. 1fois/mois, on célèbre les 
anniversaires des résidents, leurs proches sont 
invités. 1fois/an, un certain nombre de résidents sont 
amenés en vacances pour quatre jours. Plusieurs 
fois par semaine, des sorties sont organisées à 
proximité – la résidence possède deux minibus pour 
transporter des petits groupes (7.2). 

Animaux permis (7.3).

P.1

P.2

Atelier de tricot : Cadeau de naissance 
pour des employées enceintes ou pour 
des proches. Valorisation du travail 
réalisé par la création de l’appellation  
« Mamie et compagnie »

P.1

Questions Description
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P.2

Pause bien-être : massage, liqueur, pop-corn et spectacle télévisé

8 -     Dans quel environnement
           urbanistique est développé
           le projet?  

Au croisement de deux routes importantes, grand 
terrain permettant un aménagement de potagers, 
jardins de fleurs, sentiers et bancs ainsi que jeux 
d’enfants pour les visiteurs (8.1). Impact écologique 
limité par la conversion d’immeubles existants + 
agrandissements (8.2). 

9 -     Est-ce que le projet intègre des
          préoccupations écologiques?

N.D.

10 - Est-ce que le projet intègre des
          éléments d’intelligence
          artificielle?

N.D.

11 - À quel point le projet est-il
          accessible à des gens à mobilité
          réduite ou présentant un
          handicap?

Côté jardin visitable, accessible, avec ascenseur 
(11.1, 11.2). Côté Villa plus difficilement adaptable 
(11.2). Aménagements visuels contrastés : devant 
les portes d’ascenseur, le motif des tuiles du plancher 
change (11.5). 

Sentiers pavés autour des bâtiments et dans le jardin 
(11.6).

Cadre physique

Questions Description

P.3
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Potagers en bacs 

Questions Description

12 - Est-ce qu’un espace est
          consacré au soutien (espace
          commun)?

Plusieurs espaces destinés au soutien : salles à 
manger, salon commun, salles d’activités diverses 
(atelier manuel, salle de musique, cuisines 
aménagées pour faciliter la participation des 
résidents, etc.), potagers en bacs surélevés, jardin de 
fleurs, terrasse, etc. (12.2a, c, e, f, g, h).

13 - Quelle forme prend l’espace
          privé?

Chambre simple ou double, avec salle de bain ou 
salle d’eau, 13 studios (2½ sans cuisinette) avec salle 
de bain complète pour les couples (13.1, 13.2). 

14 - Quels éléments de sécurité
          compte le projet?

Certaines unités sécurisées pour les résidents 
désorientés présentant des comportements 
dangereux pour eux ou pour les autres (14.1, 14.2). 
Personnel sur place 24/7 (14.4).

P.3
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15 - Qui est à l’origine du projet?
Organisation (privée) (15.2).

16 - Quel type de gouvernance est    
          appliqué à l’organisation?

(16.1, 16.2 N/A).

Direction générale et chefs d’équipes, pas de 
participation des résidents ou de leurs proches au 
processus décisionnel (16.3).

17 - Est-ce que l’organisation est
          une RPA certifiée?

N/A en Belgique. Au Québec, la certification d’une 
telle résidence serait nécessaire (17.1).

18 - Est-ce que le soutien provient
         de professionnels?

Le soutien provient de professionnels (soins 
infirmiers, maintenance, services alimentaires, 
animation/loisirs, etc.) (18.1).

19 - De quelle façon sont répartis les      
          rôles, tâches et responsabilités
          au sein de l’organisation?

Recours à des ressources internes principalement 
(19.1).

20 - Que contiennent les règles
          et règlements?

N.D.

21 - Quels moyens sont mis en
          place pour assurer une saine
          gestion des conflits?

Personnel professionnel sur place (21.2).

Cadre organisationnel

Questions Description
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Plan – Côté Villa
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Plan – Côté Jardin
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FICHE # 11. 
HABITAT ABORDABLE 
SOLIDAIRE
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Nom Abbeyfield Le Martin-Pêcheur (cohabitat)

Option A ou B Option B – Nouvelle habitation 

Adresse Bruxelles (commune de Watermael-Boitsfort), Belgique

Date de fondation 2009

Nbre logements 9

Nbre habitants 9

Loyer et autres frais
625-650 €/mois + participation aux frais communs (total  
800 €/mois) (1198 $/mois)

Source d’information

Visite 
site web : https://www.abbeyfield.be/fr/maison_watermael-
boitsfort,bruxelles_le-martin-p-cheur 
étude Habitat et Vieillissement : Inventaire des formes de 
logements qui supportent l’interdépendance et l’autonomie 
des seniors https://www.qualidom.be/wp-content/themes/
qualidom/files/habitat-et-vieillissement.pdf  

Fiche technique

Élément distinctif :
Habitat collectif misant sur le soutien mutuel et le lien social.

https://www.abbeyfield.be/fr/maison_watermael-boitsfort,bruxelles_le-martin-p-cheur
https://www.abbeyfield.be/fr/maison_watermael-boitsfort,bruxelles_le-martin-p-cheur
https://www.qualidom.be/wp-content/themes/qualidom/files/habitat-et-vieillissement.pdf
https://www.qualidom.be/wp-content/themes/qualidom/files/habitat-et-vieillissement.pdf


97HABITAT ABORDABLE SOLIDAIRE

Description sommaire

Le concept Abbeyfield origine du Royaume-Uni, en 1956. Il vise à contrer la solitude et 
l’isolement chez les aînés et est maintenant présent dans neuf pays, avec 571 maisons logeant 
7900 aînés. Abbeyfield Belgium asbl poursuit l’objectif de créer un habitat pour les personnes 
d’âge mûr (60 ans et plus), seules, indépendantes et autonomes. Alliant vie privée, vie en 
groupe et ouverture sur la communauté, une maison Abbeyfield est un habitat groupé de 
taille familiale participatif autogéré, c’est-à-dire que les gens qui y résident prennent part aux 
tâches et activités communes, dans la mesure de leurs capacités, et gèrent collectivement 
l’organisation et les bâtiments. Des membres externes peuvent également leur apporter de 
l’aide pour ces tâches de gestion et entretien.

Bien que les maisons Abbeyfield offrent des logements privés et valorisent le maintien de 
l’autonomie (décisionnelle et fonctionnelle) et de l’indépendance par la réalisation d’activités 
personnelles, le maintien de relations amicales et familiales privées, la vie collective est 
centrale au concept. Elle se vit au quotidien par des contacts sociaux nombreux et une grande 
solidarité, par la participation à des activités communes, par l’implication de tous et par le 
partage des responsabilités. 

Illustration du modèle selon les 21 questions
du guide Habitat et Milieu de vie

1 - Combien de logements sont visés
       par le soutien?

Le soutien est échangé entre les logements (1.2) et 
est l’élément unificateur des neuf logements (1.3).

2 - Où se déploie le soutien?

Le soutien se déploie surtout dans un espace 
adjacent à la sphère privée (dans les espaces 
communs) (2.2), mais il peut aussi se déployer dans 
la sphère privée (logement) (2.1).

Cadre de base

Questions Description
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3 - Le projet est-il spécifique aux
       aînés?

Le projet est unigénérationnel (3.1), c’est-à-dire 
spécifique aux personnes âgées de 60 ans ou plus. 

4 - Le projet vise-t-il une clientèle
       mixte ou homogène?

Homogénéité de l’état de santé fonctionnelle 
(autonomie et indépendance) (4.1). Actuellement, on 
y retrouve des gens de la jeune soixantaine à plus de 
80 ans, ce qui représente une mixité des générations 
dans le groupe aîné. Cette mixité est recherchée 
(4.2).

5 - Combien de personnes
       (ménages) le projet accueille-t-il?

Le terrain est entièrement bâti, ne peut accueillir 
un projet de plus grande envergure (5.2). La taille 
familiale (8 à 10 résidents) est importante dans le 
concept Abbeyfield (5.5).

6 - À quel point le projet est-il ouvert
       sur sa communauté?

Les résidents ouvrent fréquemment leurs portes 
pour faire connaître le concept Abbeyfield. 
Certaines activités sont ouvertes à des gens de 
l’externe (ex.  : cours de yoga) (6.1). Ils participent à 
des activités de voisinage et s’impliquent dans des 
groupes et organisations de la communauté.

7 - Quel est le niveau d’animation
       sociale du projet?

Procédures de sélection et accueil élaborées  : 
Premier contact avec le président du conseil 
d’administration, participation à un souper 
communautaire, lettre de motivation, évaluation 
médicale (autonomie fonctionnelle), rencontres 
avec les autres résidents (individuelles ou en duo), 
séjour « stage » de 15 jours, vote des résidents sur 
l’acceptation (7.1).

Du lundi au vendredi, les résidents partagent le 
repas du soir, qu’ils cuisinent à tour de rôle ou en 
duo. On célèbre les anniversaires, les événements 
spéciaux. On organise des ateliers selon les talents 
et intérêts des résidents (cours de yoga, ateliers 
d’arts, etc.) (7.2).

Cadre social

Questions Description
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8 -     Dans quel environnement
           urbanistique est développé
           le projet?  

Quartier est vert, aéré et très bien doté en 
infrastructures : petits commerces et grandes 
surfaces, transports en commun (bus, métro). À 
proximité d’une gare, d’un centre culturel et d’une 
bibliothèque publique. Sentiers boisés à proximité 
(8.1, 8.4). 

9 -     Est-ce que le projet intègre des
          préoccupations écologiques?

Préoccupations écologiques soutenues (9.3). La 
maison est « basse énergie » (très bonne isolation 
thermique, récupération de l’eau de pluie, panneaux 
solaires).

10 - Est-ce que le projet intègre des
          éléments d’intelligence
          artificielle?

À l’initiative personnelle (10.1).

11 - À quel point le projet est-il
          accessible à des gens à mobilité
          réduite ou présentant un
          handicap?

Immeuble visitable, avec des espaces communs 
adaptés au rez-de-chaussée (11.1). Immeuble 
entièrement adapté ou adaptable aux personnes à 
mobilité réduite; présence un ascenseur; salle de bain 
avec baignoire et douche adaptée aux personnes 
à mobilité réduite au rez-de-chaussée (commune) 
(11.2). Sentier pavé permettant de circuler dans la 
cour et jusqu’au jardin communautaire à proximité 
(11.6).

12 - Est-ce qu’un espace est
          consacré au soutien (espace
          commun)?

Tout le rez-de-chaussée est constitué d’espaces 
communs destinés au soutien sous diverses 
formes (12.2). On y trouve cuisine, salon, salle à 
manger, buanderie, atelier manuel, bibliothèque/
filmothèque, chambre d’invités, salle de bain avec 
baignoire et douche adaptée aux personnes à 
mobilité réduite. Sur le terrain, une serre et un 
potager sont mis à la disposition des résidents 
(12.2a, c, e, f, h). La salle à manger est centrale : 
communique avec la cuisine, le salon et le jardin. Aux 
étages, larges couloirs permettent les rencontres 
impromptues.

Cadre physique

Questions Description

P.1
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13 - Quelle forme prend l’espace
          privé?

Les appartements privés font de 40 à 45 m2 et 
comprennent un salon, une cuisinette, une chambre 
à coucher et une salle de bain (douche et toilette). 
De plus, un espace de rangement est réservé à 
chaque logement, au sous-sol (13.1, 13.2, 13.4). 
Les logements privés sont de taille réduite puisque 
plusieurs équipements sont mis en commun et la vie 
collective est valorisée (13.3).

14 - Quels éléments de sécurité
          compte le projet?

Accès à l’immeuble sécurisé par une porte barrée, 
système d’intercom avec les logements (14.1). Les 
nombreux moments de vie collective permettent 
un monitorage des présences, absences, maux et 
maladies (14.3).

Questions Description

Cuisine commune, espace 
suffisant pour cuisiner un 
repas pour neuf personnes.

Salon commun; on y 
retrouve téléviseur et 
système de son.

P.1
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Salle à manger commune, 
qui sert également de salle 
de réunion et abrite les 
bibliothèques partagées. 
Par la fenêtre, on aperçoit 
la serre.

15 - Qui est à l’origine du projet?
Hors-guide : initiative de la Commune 
(gouvernement municipal).

16 - Quel type de gouvernance est    
          appliqué à l’organisation?

OSBL (16.1). Les résidents sont membres de 
l’organisation, ainsi qu’un certain nombre d’externes 
sympathisants à la cause (16.2). Habitat autogéré, 
pas de direction générale. Trois résidents siègent 
au conseil d’administration avec deux bénévoles 
externes. Toutes les deux semaines, une réunion 
des résidents permet de prendre des décisions 
concernant la vie collective. Un résident est élu 
à la coordination pour un mandat de trois mois 
(16.3). Chaque maison est indépendante, mais peut 
compter sur le soutien de l’association Abbeyfield.

17 - Est-ce que l’organisation est
          une RPA certifiée?

N/A en Belgique. Au Québec, une telle organisation 
pourrait œuvrer hors certification (17.2).

18 - Est-ce que le soutien provient
         de professionnels?

Entraide mutuelle (18.2).

Cadre organisationnel

Questions Description
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19 - De quelle façon sont répartis les      
          rôles, tâches et responsabilités
          au sein de l’organisation?

Prise en charge collective (19.3). Les tâches ou 
fonctions communes comprennent : gestion 
des aliments pour les repas communautaires, 
secrétariat/animation des réunions, relations 
extérieures (association, voisinage, personnes 
intéressées par la formule Abbeyfield, etc.), gestion 
des déchets, relations avec le gouvernement 
municipal, jardinage, etc.

Partage des frais : Les charges communes 
comprennent les frais d’entretien des espaces 
communs et les frais liés aux repas communautaires 
et toutes autres charges que les habitants ont envie 
de communautariser.

20 - Que contiennent les règles
          et règlements?

Règlements généraux encadrent le membership 
et définissent les règles de gestion, règlement 
d’immeuble pour les règles de vie collective (20.2).

21 - Quels moyens sont mis en
          place pour assurer une saine
          gestion des conflits?

Discussions (en privée ou en groupe), réunions de 
gestion. Recours à une organisation spécialisée dans 
la vie collective en habitat groupé en cas de conflits 
ou d’enjeux particuliers (21.1).

Questions Description
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Plan de 2e étage – 4 appartements privés reliés par un large palier
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Plan du 1er étage : 3 appartements privés, espaces d’accueil pour les invités, salle de bain  
adaptée commune.



105 HABITAT ABORDABLE SOLIDAIRE

FICHE # 12. 
HABITAT 
INTERGÉNÉRATIONNEL 
EN RÉSIDENCE POUR 
AÎNÉS 
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Nom Résidence Les Marronniers

Option A ou B
Option A ou B – Nouvelle option à l’intérieur du cadre bâti 
existant ou Nouvelle habitation collective

Adresse Trois-Rivières

Date de fondation 1986; logement étudiant depuis 2018

Nbre logements
130 logements : studios, 3 ½ et 4 ½ dont 30 dédiés à une 
clientèle en perte d’autonomie physique ou cognitive (dont 
l’Alzheimer), situés dans une aile spécifique de l’immeuble.

Nbre habitants ±130 aînés, 1 étudiante

Loyer et autres frais
Loyer étudiant gratuit contre 10 heures/semaine de 
bénévolat

Source d’information
Site web : http://www.marronniers.ca/ 
Articles dans les médias, Registre des résidences privées 
pour aînés 

Fiche technique

Élément distinctif :
Logement étudiant en résidence privée pour aînés (certifiée). 

Description sommaire

Inspiré d’une initiative des résidences Humanitas, à Deventer, au Pays-Bas, le concept est 
assez simple quoique plutôt surprenant : Loger gratuitement un étudiant dans une résidence 
pour aînés en échange d’une implication bénévole auprès des aînés. Une seule initiative du 
genre connue au Québec, très récente.

http://www.marronniers.ca/
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Illustration du modèle selon les 21 questions
du guide Habitat et Milieu de vie

1 - Combien de logements sont visés
       par le soutien?

Le soutien est échangé entre les logements (1.2); il 
est aussi l’élément qui unit l’ensemble des logements 
de la résidence (1.3). 

2 - Où se déploie le soutien?
Le soutien se déploie généralement dans les espaces 
communs, adjacents à la sphère privée (2.2), il peut 
aussi se déployer dans la sphère privée (2.1).

Cadre de base

Questions Description

Ces étudiants s’impliquent de diverses manières : animation en loisirs (musique, chanson, 
danse, etc.), jeux de cartes, discussions, visites de courtoisie à un aîné malade, accompagnement 
lors de sorties, faire des courses pour des aînés qui ne peuvent y aller eux-mêmes, aide au 
nettoyage de la salle à manger après les repas, etc. Les jeunes peuvent aussi initier des aînés 
à l’informatique, leur enseignant à rédiger des courriels, à naviguer sur Internet ou encore 
à discuter à distance avec leurs proches. Leur implication toutefois n’empiète pas sur le rôle 
des professionnels; aucun soin d’hygiène ou de santé ne leur est demandé. Les étudiants ont 
un autre rôle, impossible à remplir par le personnel soignant : celui de prendre le temps. Les 
étudiants ont la mission de créer un milieu de vie suffisamment intéressant que les aînés en 
oublient un peu leurs maux.

Les aînés ne sont pas obligés de participer aux activités proposées par les étudiants, chacun 
y participe selon son intérêt et ses capacités. Les étudiants, eux, bénéficient d’un grand 
logement bien entretenu, de repas inclus sur les heures d’ouverture de la cafétéria et de 
voisins bienveillants. 

Dépendamment des résidences pour aînés, les règles sont plus ou moins strictes. Certaines 
permettent d’avoir un animal ou de recevoir des amis pour la soirée, parfois pour la nuit; 
d’autres imposent un couvre-feu et limitent les visiteurs admis.
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3 - Le projet est-il spécifique aux
       aînés?

Le concept est multigénérationnel, regroupant 
plusieurs aînés et un ou quelques étudiants (18-25 
ans) (3.2).

4 - Le projet vise-t-il une clientèle
       mixte ou homogène?

La clientèle est mixte (âge), mais peut également 
être mixte au niveau de la santé fonctionnelle ou 
cognitive (4.2). À la résidence Les Marronniers, 
mixité chez les aînés : autonomes, semi-autonomes 
(santé physique et cognitive) (4.2). Cependant, les 
aînés autonomes et semi-autonomes sont hébergés 
dans des ailes distinctes (non-mixité spatiale) (4.1).

5 - Combien de personnes
       (ménages) le projet accueille-t-il?

Généralement, le projet se développe dans une 
résidence pour aînés existante (5.2), nombre 
d’étudiants en fonction du nombre d’unités de 
logement vacantes (5.1).

6 - À quel point le projet est-il ouvert
       sur sa communauté?

Pour la résidence pour aînés, le fait d’accueillir des 
étudiants dans ses murs est une façon d’ouvrir la 
maison à la communauté et d’ainsi lutter contre 
l’isolement des aînés (6.1).

7 - Quel est le niveau d’animation
       sociale du projet?

Sélection et accueil (étudiant) : petite annonce, 
entrevue de groupe entre les candidats (7.1). 

Activités réalisées par les étudiants : activités de 
loisir (Piano, chant, jeux de cartes), coup de main 
dans la salle à manger, cours d’informatique, atelier 
de peinture en cannette, etc. Aussi, loisirs de la 
résidence, sans participation des étudiants : sorties/
magasinage, spectacles, musiciens, bingo, jeu de 
poches, pétanque, tricot, accès à une bibliothèque 
maison, coin cinéma, fêtes thématiques, etc. 

Partenariat avec un Centre des loisirs municipal et 
des OBNL régionaux. Un employé de la résidence est 
chargé de la coordination/organisation des loisirs  
(7.2).

Cadre social

Questions Description
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8 -     Dans quel environnement
           urbanistique est développé
           le projet?  

À proximité de plusieurs commerces et services dans 
la ville de Trois-Rivières (Centre des loisirs, épicerie, 
centre commercial, restaurants) (8.1, 8.4).

9 -     Est-ce que le projet intègre des
          préoccupations écologiques?

N.D.

10 - Est-ce que le projet intègre des
          éléments d’intelligence
          artificielle?

N.D.

11 - À quel point le projet est-il
          accessible à des gens à mobilité
          réduite ou présentant un
          handicap?

N.D.   
On peut penser que la résidence est visitable, 
adaptable et adaptée si elle accueille des aînés semi-
autonomes (11.1, 11.2).

12 - Est-ce qu’un espace est
          consacré au soutien (espace
          commun)?

Espaces communs : Salle à manger commune, 
chapelle, salon de coiffure, pharmacie, bibliothèque, 
coin cinéma, grand balcon (12.2c, e, f). Certains 
espaces sont ouverts aux résidents en tout temps, 
d’autres à certains moments seulement (ex. : salon 
de coiffure) (12.2a).

13 - Quelle forme prend l’espace
          privé?

Pour l’étudiant : Appartement de style studio, 
chauffé, éclairé, avec le câble et le téléphone, en 
plus des repas inclus si l’on se présente aux heures 
convenues : une valeur de 1400 $ par mois.

Pour les aînés : studios, 3 ½ et 4 ½ dont 30 dédiés 
à une clientèle en perte d’autonomie physique 
ou cognitive, situés dans une aile spécifique de 
l’immeuble. Studio entièrement meublé avec 
cuisinette pour un court séjour ou une convalescence 
(13.1).

Cadre physique

Questions Description
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14 - Quels éléments de sécurité
          compte le projet?

Personnel sur place 24/7 (14.4).

Questions Description

15 - Qui est à l’origine du projet?
Initiative de la résidence (d’accueillir des étudiants) 
(15.2).

16 - Quel type de gouvernance est    
          appliqué à l’organisation?

Hors-guide : résidence privée à but lucratif (16.1, 
16.2 N/A). Direction générale (16.3).

17 - Est-ce que l’organisation est
          une RPA certifiée?

RPA niveau 4, pour aînés autonomes et semi-
autonomes (17.1).

18 - Est-ce que le soutien provient
         de professionnels?

Soutien professionnel (soins personnels, soins 
infirmiers, service alimentaire, etc.) (18.1).

Entraide mutuelle – échanges intergénérationnels 
(18.2).

19 - De quelle façon sont répartis les      
          rôles, tâches et responsabilités
          au sein de l’organisation?

Les Marronniers : Recours aux ressources 
professionnelles internes (19.1). 

Possibilité de 2 bénévoles-étudiants – tâches de 
loisirs et lien social, 10 heures/semaine contre loyer 
et repas gratuits (19.3).

Cadre organisationnel

Questions Description
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Questions Description

20 - Que contiennent les règles
          et règlements?

Les Marronniers : Règles de cohabitation générales 
(respect, bruit limité, etc.), pas de couvre-feu, pas 
de limitation de visite. Ailleurs (Lyon, France), les 
étudiants ne peuvent recevoir de visite (amis). 

21 - Quels moyens sont mis en
          place pour assurer une saine
          gestion des conflits?

Ressources professionnelles sur place (21.2).
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FICHES DESCRIPTIVES :

Des exemples concrets
1 2

3 4


